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QUOTIDIEN POLITIQUE ET FIN.A. CIER DU SOIR 

Le premier a.cte de sa.gesse de la. 
contrôle de la. S. D. N. a.u 

commission 
Ba.ta.y 

de La que&tion tchécoslovaque 

M. Hodza poursuit ses 
consultations Elle a mis fin · à sa mission 

Prague, 25. A.A. - M Hodza a reçu 
hier à 9 h. 30 une délégation de cinq 

A11takya 24. A. A. - la commission 
i11tematio11ale du Sa11cak a adressé à 
la S. D. N. u11 télégramme e11 protes-
1ta11t co11tre les pourparlers militaires 
ra11co-turcs déclarant que ces pourpar­

lers seraient e11 co11tradictio11 (!) avec 
e> stipulatio11s du ma11dat /ra11çais. 

Enfin 1 
Oenève, 24. A. A. - Du correspon-

1

1 dant particulier del' Agence Anatolie: 
La commission de la S. O. N. au 

Sancak a communiqué hier soir par 
dépêche au secrétariat général 

!' qu'elle a suspendu depuis le 20 cou-
rant les opérations d'inscription et, 
que liquidant compètement ses af­
faires, elle quittera le Sancak dans 
une semaine. Le secrétaire général 
a notifié ce matin cette dépêche 
du président de la commission aux 
membres du conseil de la S. D. N. 

• • • Le speaker du poste de Radio Paris-
Mondial a donnê lecture, d'autre pari, 
de la communication suivante, datée 
de Genève: 

Les dtmcultée que présentait la 
question du "Ba.noak'' aout virtuelle­
ment rérlées. En présence de l'accord 
f~anco-turo pour un règlement à l'a-

miable de ces difficultés, la présence 
de la commission neutre envoyée dans 
le "Sa.noak" demeure sa.na objet L'or· 
dre a été eu voyé au secrétaire de la 
commission, qnl représente effective­
ment la S.D.N. auprès de celle-cl, de 
cesser sa mission. 

d parlementaires populistes slovaques du 
dat 'arrêt et la populatiofl du village. parti de Mgr. Hlinka. L'entretien dura 

Attaqué à coups de pierres et d'ar- deux heures.La délégation prntesta au­
mes à feu, le service d'ordre tira et tua pràs de M. Hodza contre certaines dis­
deux agress~urs. Paimi les ge11darmes positions prises par le gouvernement 
011 compte deux blessés. de Prague, notamment contre l'inter-

• diction du journal populiste Slove11ska 
Alltakya, 24. _• (Du • Tafl ,, ): Un Pravda el contre la confiscation des 

drapeaux du parli. 
Turc a été griè11emen1 blessé hier aux 

L'accord entre le& délégation• alentours de Kuseyir. Le point mort 
militaires L'œuvre d'épuration Pâris, 25 juin. - Les négociations 

Antakya, 24. ( De l'envoy6 spécial Antakya, 24. A. A. _ Le coloae entre M. Hodza el les délégués des Al-
du .Tan• ) -J'apprends de source Collet, comm~ndaol militaire françai lemands des Sudètes n'uancent que 
autorisée que les pourparlers enga- du Sancak d'hkenderun, a publié un très lenlement.jOa s'aperçoit, en effet, 
g6s entre les délégations militaires décret de dissoluliou pour taus les de plus en plus de l'opposition dia-

. t é d par lis politiques du c Sanca· k ». métra le des thèses en préseuce. turque et française son entr s ans La grève de protestation à cause de Au demeurant les Tchèques esti-
une voie des plus favorables. Le t l t · 11 l'arrestation de Snka Arsousi, chef meu que e temps :avS1 e pour eux 
Batay est à la veille d'acclamer arabe, continue dans le quartier ara· el que pins on s'éloignera de l'atmos· 
l'entrée des troupes turques. De be d'Anlakya. Le colonel Collai a dé- phère de tension extrême d'll y a un 
cette façon les opérations électo- claré aux chefs arabes que" celui-ci mois environ, plus la réalisation de 
raies qui ont été interrompues à sera mis en liberté trois jours après la l'accord pourra être tentée dans des 

d !fin de la grève. conditions psychologiques meilleures. 
cause des troubles, es provoca- • Les Allemands des Sudètes égale-
tions et de la terreur, seront re- . A 1 k 24 (•D• l' é · · l ment ne semblent pas mécontents de . . . 1 n a ya, .- e envoy spema 
prises dana la hberté qui aera as· du • Tau »): Les modificallous admi- ~e rép1~ qui leur permet ~·amélio~er 
surée en commun par les soldats nistratives 80 pourguivent au Hatay. l organisation de leu: parti et de 1 é­
turca et français. Le juge de paix de Kirikhau et son ten~re a':lx 1·é~.10ns ou elle n'était pas 

1 
secrétaire Sadik ont été révoqués. On réalisée iusqu 1c1. 

Les incident& a mis à leur place un nommé Fevzi., D'autre part, on précise que le nou· 
lske11der1111, 24. A. A.-:-- Une g~a.ve Dans las cadres de la gendarmene veau statut 110 se présentera pai sous 

bagarre éclata dans le village de D;e1de seront inscrits aussi 2~ gendarmes lla ~orm• d'un bloc. iudisso.luble, mai.s 
e11tre des gendarmes exécuta11t u11 man· nouveaux. presentera uae série de lois successi­

ves réglant les divers aspects du pro· 

LB Pr8sident de la H8publique Les pourparlers commerciaux 
En croisi8re en Marmara avec l'AllEmagnE 

LB lapon est d8cid8 à aller 
jusqu'au bout 

blème qui seront présentées sliparé­
ment à l'approbation du Parlement. 

Un comité Iles partis 
de la coalition 

Istanbul, 24. "'.A.- Le Présideal N - -m:- • 1 Activité diplomatique 
de la République Alatürk a quitté à M. aman enemenciog u à Kankéou 

Prague, 25. A.A.- Hier aprè•·midi, 
MM. Hodza et Kro!ta eurent une en· 
trevue, qui dura de 15 h. 3~. à 18 h. 30 
avec les présidents de la Chambre el 
du Séuat, les chefs des partis de la 
coalition gouvernementale et les chefs 
des groupes parlemtintaires des mê· 
mes partis. 

midi Istanbul pour faire une prome- part demain pour Berlin Berlin, 25.- On ma11de de. source ja-
nada en Marmara à bord du yacht L' b d M Numan Menemen- ponaise qu'une actio11 diplomatique i11-
Savaro11a am aesa eur . . /' . H k · .. 1 ciol!lu, secrétaire général aux Affe.1· fe11se se déroule ac/ue ,ement a an éou 

Arrivé à 18 h. à Erdek, Ataturk a ras êtrangères, est arrivé ce matin en vue d'obtenir u11e médialio11 des puis-
êlé salué ~ar notre flotta. par l'express d' Aukara. . . sances ava11t la cliute de celte ville. les 

Le Président a reçu le commandant Parmi les personnes qui •'étS1eat Japonais sont deci.tt.s toutefois à aller 
de la flotte, amiral i;lükrü Okan. rendues à la gare pour le saluer à son . , b t t à léf d .. 1 1 , t 

: • départ de la capitale on remarquait le ;usqu au ou e en re s 1 e ,au 
Dr Aras, ministre des Affaires étran- les hostilités à la Chi11e méridionale pour 
gères, M. Fuad Agrali, ministre des briser la résista11ce de Tcha11g .Kai-Chek. Istanbul, 24. A.A.- Le yacht sava 

rona, après s'être arrêté quelque 
temps à Erdek, a quitté à 22 heures 
celte localité. 

Les exeroices d'application 
d'hier à Maltepe 

Les artilleurs à rœuvre 

Finances, l'ambas1adeur d' Afghauistan, __,..,.._ 
l'ambassadeur de France, 10 chargé lt:tll'B Bt YOUgOSlaVl'B 
d'affaires d'J:spogne, le haut person- U 
ael de l'ambassade de France, les 
hauts fonctionnaires des Affaires Rome, 25.- M. Mussolini a reçu une 
étrangères et différentes autres per- délêgation d'étudiaa.ls yougoslaves. 
sonnalités. • • 

M. Numan Menemencio6\'lu quittera Rome, 24. - Les journaux consa-
lundi noire ville pour se rendre direc· crent des articles au troisième anni­
lement à Berlin où il présidera la versairo do l'avèuement au pouvoir 
délégation turque devant négocier le d~ M. Stoyadiuovitch et souligu~nt le 
traité de commerce turco-allemand. bilan très satisfaisant de sa pohhque 

M. Hodza informa ses collègues de 
l'état des négociations sur le statut 
nalionalitaire. 

Pour hl ter les négociation• et y as­
socier les parlis gouvernementaux, il 
fut décidé de constituer un comité par, 
lementaire compoaé ue deux députés 
ot de deux sénateurs de chaque parti 
de la coalition. 

Ce comilé travaillera parallèlement 
avec le gouvernement. LPs travaux 
porteront sut· dix projets de loi el per­
mettront de simplifier leur examen 
par le Parlemeut quand les débats 
•'engager<Jnl à l'Assemblée National•. 

LB gouusrnsmsnt dB Bar~slons 
tsntsrait-il un gests de foliB 1 

On est très ému à. Pa.ris et à. Londres pa.r 
une démarché de M. de Azca.ra.te 

auprès de lord Ba.lifa.x 

l'a ris, 25.- M. de Azcarate, ambas- chercher leur salut da11s u11 acte de folie. 
sadeur du gouvemement de Flarce/011~ d Ils s'imagiflent qu'u!le généralisatiofl du 
lo11dres, a fait hier auprés de lord Hall- co11flit pourrait avoir pour co1Iséqu.mce 

· fax u11e démarche qui a suscité u11e très d'améliorrer leur sit11alion. JI faut qu'ils 
vive émotio11 e11 raison des conséque11crs 11e /J11isse11t se faire a11c1111e illusiofl à ce 
qu'elle est susceptible d'entrai11er. Après propos ,, 
avoir protesté co11tre tes bombardeme11ts 

L'attitude dB Burgos Bt dB 
Barcelone au sujBt du retrait 

dEs uolontairEs 

de villes ouvertes par l'a11ialio11 « fra11-
quiste• il a déclaré que si 1'011 n'v remé­
die pas promptement le gouvernement 
de Barcelo11e se verra obligé de recourir 
à de sévères représailles. 

Il a ajouté que lesdites représailles 
pourraient viser non seulement les 
villes du territoire national, mais 
aussi des objectifs plus lointains. 

lo11dres, 25. - les corre.spo11da 
du « Times » dans les deux camps 
Espagne foumis,;e11t d'i11lèressan1t•s 
cisio11s au sujet de /'attitude respect.ve 
des deux parties concema11t le retrait 

le gouvemement de Barcelo11e, a pré- des voloTifaires étrangers. les deux gou­
cisé ,If. de Azcarale, est obligé de sou- vemements se moutrellf asse;; réseru.is. 
te11ir no11 seulement u11e guerre civile, 7 autefois le correspo!lda!lt du «Timesn 
mais aussi de faire face d u11e i11vasion à Burgos précise que te gouvernement 
étra11gère. 11atio11al ne fera pas d'objection au re-

Ces a/lusio11s so11t suffisamme11t trait des vo/011faires à condition d'ètre 
claire~. O•t redoute que, da11s u11 geste convaincu d.: l'équité et dt< f'impartiali­
de /olte, le gouver11eme11t de .Barcelorte té des mesures etwisagüs. Tout dépend 
aux abords 11e. te11te une act1011 cortlre dortc ellfin des garanties qui sero11t a/­
des 11av1res 1talie11s ou .allema11ds ou 1 fectées à cet égard. Celles que comporte 
même contre u11e Ullle 1talte1111e. le plan brila1111iq11e sont jugées accepta. 

l'ambassadeur du !(ouv~meme11t del bits par le gouvemement du .<Jértéral 
Barcelo11e à Pans, ava".fatt, 1/ J' a quel Franco qui se réserve d'étudier la façon 
ques ;ours, une commu111cat1on a11a/ogue dont elles srro11t appliqut!es. 
au Quai d'Orsay. le gouvemement fran · A Barceto11e par contre on af't'che . , . . . , , un 
çais s était empressé de faire co1111a:~ scepticisme complet au sujet du p/a11 et 
tre au go.uvememe11t de Barcelone qu 1/ 1'011 affecte de co11sidérer qu'il co11stitue 
ne pouvait approuver e11 aucu11 ca.s des une nouvelle source d'i!ltrigues et de ter­
actes de cette 11ature. lord Halifax a giversatiofls. 

certainement répo11du dans 1e même L:t re·uni·on d'hi'en du llous-
sens à la commu11icalio11 de M. de Az. U r J 
carafe. Au moment oû l'Anglüerrc et la 
Fra11ce sont décidées plus que jamais à 
éviter un glisseme11t de la questio11 espa-
1110/e surj t. terrain in1ematio11al et à 
la rame11er, au con/raire, dans le cadre 
d'u11e q11erelle pureme11f espagnole, u11 
geste i11considéré de Barce/011e risque­
rait de compromettre tout leur effort et 
d'e11trai11er les pires catastrophes. 

• Certains dirigea11ts de Barcelone, 
.;onstale M. lucie11 Bourgue$ da11s le 
« Petit Parisie11 '" 011t une te11da11ce à 

comit8 dB non-infBrvcntion 
Londres, 25. - La réunion d'hier du 

sous·comité de non-intervention n'a 
pas con_firmé l'impression optimiste 
de ces Jours derniers. Le comité a te­
nu une rêunion de rteux heureil sans 
aboutir à aucune Mci~ioa. Il s'ag; s­
sait de su prononcer •ur la formule 
élaborée ponr la répartition entre les 
grandes puissa11ces représenlées au 
comité d'un montant de pr~a cle 
2.500.000 Lslg. représ1mlant les frais 
pour la mise eu viglle<1r du pla<J dli 
rairait des volontaires. 

A l'ouverture de ln sé~nce tous les 

La 
inlérieure, économique el étrangère. 

' Le «Messaggaro• lrailA particulière­
ment de la reconstruction de l'écono­
mie yougoslave. 

Lss forces dE CastillB d t S • délé~uéa n'~tant pas nnrore Nl pos-DU:ID :1r"IDD •0ss1on c1es •ns1 .. uctio"s de 1.,urs gou-11 U U I' ) •e..rno1n.n~s respectifil, la !JUe8lion a 
du êtr" aiaurnée à mardi mali" ot 

Hier ont eu lieu à l'Ecole de tir 
d'artillerie de Maltepe les exercices 
annu&ls d'application. Le commandant 
miliiaire d'Istanbul, général Halis fü. 
yiklay, l'inspecteur d'artillerie général 
Halil Kemal Koçer et d'autres person· 
nalilés militaires de noire ville ont a•· 
sislé aux maaœuvres. 

terrBur s'inf Bnsif iB 
en PalestinB 

.Le couvre-feu est proclamé 
entre Tel-Aviv et Jaffa. 

Les journaux écrivent qud c'est 
avec raison que le chef du gouverne­
ment yougoslave est considéré au­
jourd'hui par ses concitoyens comme 
ayant b1on méritê de sa patrie. 

! 
l'on ~·est occupé des au1rea aspects 

l'action <SI entrée dans une phas. particuliè· I bourgade. Les républicains déploient lrnanciers de la question de la non-in­
remmt intéressant• dans le secteur de Teruel. le Ides efforts désespérés en vue d'arrêter tervenl•on. 
corps d'armie de Castille s'est tenu ~Ur la dé- ou de retarder tout au moine l1élan l LB ma . h 1 6 . . ' 
,'ensiue sur son aile gauche, el a repouJSé avu j lrrésletible des troupes de Castille qui ! rBC a raz1am n a pas Dès sept heures du malin Ioules 

les dispositions étaient prises. De• 
posles d'observation avai'lmt étê ré- Londres, 26. - La situation à Tel­
partis sur l'étendue de six kilomètres' Avlv et à Jaffa présente une ez:tréme 
ce tsrrain où dev.aient s'opé~er les gravité. Les agressions se multlpllent. 
tirs. Les pièces avaient éla habilement 
camouflées en utilisant toutes les res- Dans la campagne, les Arabes pour-
sources qu'offrait à cet êgard la uou- s11ivent la destrnction eystématlqne 
figuration dn lerrain et elles étaient dea cultures et a1·rachent les racines 
pratiquement invisibles. 1 de milliers d'arbre• f'rnitlers. 

Le thème .des exs~cices était une ll'ne bombe lancée devant un café 
contre-offensive combmée de nos for-

1 

- . 
ces de terre, de mer et de l'air contrti arabe de Jaffa a fait 3 blessee gr1ève-
un adversaire occupant le territoire ment. 
entre le lac de Küçükçakmece et Bü· I Le chef de la nlieslon religieuse ca.­
y_ükderbe.ut. .seules les forces d'arlille· 1 thollqne Italienne de Beitulahlm a été 
ne participaient aux exercices.Les. au-· assassiné par un inconnu. On ne 8'ez-
tres éléments étaient purement figu- 1 

il 1 bll d 8 crime -• rés. lp qnepaa e mo e ec ... non 
On a as1isté, tour à tour, à des lirs I par le désir d'intensifier l'action ter­

anti-aériens contre un objectif coasti-lror!ste. 
tué par une manche que remorquait Le couvre-feu a été proclain6 entre 
un.avion et à une .préparation d'arlil· , Jaffa et Tel-Aviv de e h. du matin à 
lerie contre la colhae de Receptepe, 18 h d 1 objectif d'une attaque. Les obus de · u ao r. 
10,6 éclataient contre les flancs du • ~ 
mont, comme autant de lége;s ~locons i UDB CUPIBUSB IRlf laf IVB 
de coton. Tandis que se dev01oppait 1 , 
l'alt•que., le• centres . de renseigae· 1 dB M MarcBaU-PIVBrt 
lll"nts !a1sa10nt parvemr par TSF.,par ' 
~êlAphone, par avion des renseigne- Paris, 25. - M. Marceau-Pivert, chai 
œents détaill6s sur son dévelpppe- Ide la fraction dissidente du parti so­
ment. cialiste, qui s'intitule le parti socialiste 

Notons que la colline en question des ouvriers et des paysans a pris l'i­
porte le nom du fondateur de l'école nitiative d'une manifestation de solida­

' de Mallepe, le colonel Receb Irian, rité avec l'Espagne rouge. Il a propo­
qni est mort en héros au cours de la sé en effet aux socialistes S. F. I. O. et 
guerre balkanique. i aux communistes de pavoiser tous 

Les tirs d'hier ont marqué le cou-; les immeuble~ el toutes les iastitu­
ronuement du dix-neuvième cycle des lions ouvrières françaises aux cou-

' <Jours ann;iel~ de l'école. leurs de l'Espagne rouge. 

•La nation ilaliPnne, dit notamment 
le «Popolo di Roma», qui compte en 
M. Stoyadinovitch un ami fidè e et qui 
partage celle amitié avec une profonde 
cordialité, saisit aujourd'hui cette oc· 
casion pour adresser à l'homme d'Etat 
yougoslave et à la noble nation dont 
il guide les deslinées avec tant de 
patriotisme et de sagesse, son salol 
vi branl et s~s \'ŒUX de nouveaux et 
grands succè1>. 

La Pologne et 
les Etats baltes 

de graves perles les attaques dt.clenchéts par · 't' E 
les républicains contre ses positions conquises opèrent sur ce &acteur. La prise de B 8 BD spagne 
les iours précédents sur la riue droite de la ri- Sarr!on semble Imminente._ 1 Rome, 25 - On oppo•e un démenli 
vière Valbo11a et au nord du Torrent Ttjoria. Sur A L'ARRIERE DcS FRONT!: formel aux uouvelle~ sui•e.ut les-
son ailt droite, il a conluiué sa brillante auani:e quelles le mar6chn! Gt•aziaui nura1t 
au Sud de la route Tmm'-Sagunlo. l'occupation LBS cathol1'quBs fran"a1's effectué cee tenrn~ dornierA UIW în~-
du 1nasjff de la Muela de Sarrion, avec toutes U V pection t1tl EspâgnP. Üt'l précisf: en 
les hauteurs qui le composent, présent• une im· Bt l'EspagOB effHI que depuis un mois le maréchal 
porlance toute particulière. Les pertts des répu- U n'a pa1.1 quitté l'Ils.lia. 
blicains sur ce secteur sont très importantes ain· Paris, H juin. - Le violent discours 

1 
-"'!'!!!!!'~!!!!'!!!!!!!!!!!!!'"!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!"!!!!!!!!!""'!!!!!'!!!!!!!!!t 

si qu'en Jémoignent 219 cadavres et une grande prononcé ces jours·ci par un collaùo- l 

quantité d'armements releués iusqu'au soir de rateur du général Franco, le mini~tre I La DBUtralitB dB la SuissB 
ieudi sur le champ de bataillt. de !'Intérieur, flétrissant certain « ca-

les forces de Galice qui opèrent au sud du tholicisme ondoyant • eu !:'rance est Rome, 24. A. A. - L• 19 mai, 
Miiares. fr long du Rio Seco, et sur la c6te, souligné par la presse de droite. Le ministre de Suisse i\ Rome remit à 
après avoir repouSJé avec énergie quelques ministre a relevê la façou don! certai- Ciano une note anaon~ant le rel 
co11tre-at1aques, ont poursuivi les assaillants et ne presse catho!i4ue parisienne ac- de la Suisse à la neulralilé ialégr 
rectifié leurs premières lignes. cueille la prc>se d'êcrivains bien con- Une noie de M. Ciano, remise ;. 

Varsovie, 25. AA. - Le • Kurjer /.es opérations du groupe de divisions de Na- nus pour faire le jeu des communistes. juin déclare notamment: 
Pol'Snay >>, organe du gouvernement, #arrais que commande le gémirai Garcia Valino " Les nationalisles espagnols, a-t-il Le gouvernement helvétique 1- •ut 
dans un article d'allure inspirêe, pro- prolongmt utilement vers l'ouest l'action de Ga· déclaré netlemeut, ont un ennemi pire êlre certam qu'à la vo:onté manifeP.t<Ja 
lesle conlre les informations étrangè· lia. que les combattants « rouges » et plus par la Coofédêration h~lvétiqutJ à 'é­
res imputant à la Pologne la volonté Au milieu de ce vasle front une vaste poche u dangereux que les socialiste8 et les gard de sa neutrahtil r6:;iondra en 
de créer avec les paye balles un bloCl creuse. les miliciens qui, au nord du Mijares, communistes eux-mêmes qui,du moins, tout temps une égale volonl~ d~ la 
s'étendant de la Baltique à la mer du tiennmt e11core les positions de Mora dt Rubielos ne cachent pas leur impudence. C&t part du gouvernement italier1 da ros· 
Nord qui aurail pour but d'éviter un et Kubi•los de Nora ainsi que tout le territoire ennemi est représenté par quelques pecter cette nsutralité. 
conflit entre les deux blocs idéologi- s'étendant iusqu'aux abords de '.mares risquent secteurs calholiques parisien;, Mais . :. 
ques de l'Est el de l'Ouest. de voir se rtnouveler contre c .•x la manœuvre ces individus qui se proclam•,n t cro-, Un commumqué couçn en lerm~s 

Ce journal ajoute que Je principe appliquée d tant de reprises P"r les nationaux yanls et prétendeut rendre service il aualogues a été p::blio Berl111 p3t' le 
de la politique extérieure polonaise depu1S lrou mois et tou1ours avec tant de succts. la Croix du Christ ne devraient pas D.N.B. 
sur la Baltique se résume ainsi : On évalue d 100.000 hommes l'effectif des oublier qu'en Espagne •rouge• il !!!!!"!!!!'!!!!'!'!'!!!!!''!!!!!'!!!!!!!!!'!!!!''!!!!!!!!!'!!!!!!!~'!!!!!!!!!'!!'I 

1. _ La Pologne ne veut former au- troupes en présence sur te front du levant. n'existe plus aucun culte, que Je8 tem- LirB lundi dilDS "Beuoyll" 
cun bloc, même neutre. • pies sont dêtruits et que toute concep- ,;~ ' ~ 

2. - Elle ne cherche aucune hégé· • • lion de Dieu, de patrie el de famille a 
JOonie dans la Baltique. Paris, 25juln. - Des combats achar· êté bannie"· , No ., ~ 

q Ell h h 1 Et 1 b 1 née eont en cours auz aborda tmmé- ' rvege i o. - e c ei·c e avec es a s a · Rome, 24. - Une nouvelle mouuarn 
tes une collaboration se basant sur le dlat:IJ de Sarrlon, eur la route de Te· divisionnaire en acier spécral sMa 
principe que seule la coopération avec rnel à Sagunto. Les nationauz sont mise eu circulation le 20 octobm pro-. . . • i 
~:~r:~;:n;;~~~U:~~~.X et indépendants r:ar~::i~0~88'~1!1!ar: d:O~:u:O:~l~ ~~a;tt;:~\~e~fe~~~lisera it1 pUÎSSaUC6 l-~:.:,~:~~~!::?!!! .. B~-
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LD PHE55E TURQUE DE CE : .\ L I~ DTlft Et le rÉgime kamâlists 
,Y, Yuctl lcrit dan.s l'•Ulu!J ,, : 
- Etudie mou fils t•nt que lu 

peux ... 

Cam .ent le gouvernement 
a solutionnÉ cet important 

problème C'est ainsi qu'il y a un demi siècle, 
s'adressait un père qui était boulan­

Par K•mal l!nal, député d'JJparta ger à son fils actuellement Pr~sideol 
du ConsE>il eu France. 

LE KONDE DIPLOllllATIQUll 

'anniversafre de naissance 

du Régent Borty 

A l'ocoesion de l'a1101vPrsa1re de 
naissance du Régent de Hongrie, Io 
PréRident Atatürk et l'amiral Nicolas 
de Horty de Nagybank oui échangé 
ctes télégrammes de fMicitations ni 
de remercibments conçus en termes 
trè~ cordiaux. 

ignoranh qui, dès qu'ou parle d'«amu­
•ementsn, pensent à la boi••on. Mais 
fdut-il quo 18" personnPs qui se réunis· 
sent dans le but rie réformer noire vi 
sociale tombent dans la même fauto Y 

CB qu'il faudra faire 
aprÈs la remise dB la note 

Jours de crise 
M. Hiise.rin Cahid Yillfin St' dtmandt 'dans 

lt • Ytni Sabah •, quel/ts pouiiiJ , 1 ~;;e ltr 
conslquencts d, la crirt aclutllt, - Réduisons le prix des hors-d'œu­

vre («mezésn) ! 
M. A.sim Us écrit dans lt ''Kurun,,: p ·i , 

ar sut e de 1 affaire du Hai.y le 
Le gouvornement a remis une noie gouvernement fran,ais romprera+ll 

à la S.D.N. ; il a annoncé qu'il rompt se~ relations amicales avec la Tur­
loule relation avec la commission de quis? Car il. certain que la crise ac­
contrôle la S.D.N. au Hatay. Les infor- tuelle aboutira à c~Ja. Si l'opinion pu­
m~tions noits fout encore défaut au bhque française s tnléresse si profon­
su1et de la façon dont cette d~marc~e dément à l'affaire du Hatay et si elle 
a été accueillte. pa; la S D. N. Mats est1d1sposée à entreprendre une cam a­
~uell.e que soit 1 mlerprMatton que' gne au Hatay pour prot1•ger 888 frgn­
l rnshtut1on .fie .Genève croira devoir Itères nous n'avons rie!l à dire: 11 
dooner à la note. turque, le résultat faut laisser aux é éuem<>nts Je soin de 
auquel on . parviendra_ est le même : régler la question. Mais si la France 
la comm1ss1on mte.rnatwnnle n'a plus ne veut pas aller &IJ8si loin, cela n'a 
aucune po-1110~ )nr1d1que au Hatay aucun eens de laisser la question re­
étant donof\ quelle 11. perdu la con- r_êltr une pareille gravité. Si la situa­
ftnnce .dA la Turquie par suite de la Iton embrouillée actuelle continue, 
part1al1l~ m1111test? doul elle a témoi- des paroles désagréables continue­
gn~. La .S.D.N. doit donc l~ rappeler roui à être prouoncéee de part et 
sans hlistter une seule mrnute. d'autre et elles finiront tout nalurelle-

Ju•qu'à l'avènement du r~gime répu- La République turque, à l'instar do 
bl1carn, les forêts de la Turquie, eur- la République françqise d'alors a sen-

- Non, augmentons plutôt les por­
tions. 

tout durant le dernier demi-siècle,onl · d'ff. 1 ' , é b Il la 1 1cu Ili de ea tâche. Elle a éri-
~t a solument n~gligées. é · 

Lq nouveau r~gime s'en eot préoc- g en,.prmc1pe de veiller à l'éducation LE VJLA.YllT 

La discussion se déroule sur ces 
graves sujets. 

cupé lrè• ar11vemenl. Pendant de~ an- 01 a 1 instruction du peuple. 1 
nées il a fait effectuer des études pour Malheureusement au dernier lèole La réduction des taxes sur les 

. el surtout sous le régime d 'Abdül • 
arrêter les mesures nécessaires pour Hamtd alo 1 1 1 1 

billets de cinéma 
leur préservation. 1 . r~ que ou 88 .ee au N4I 08• 

Nous avons même lu rlicemmeat 
dans un journal ce litre : la tulle con­
tre la vie chére , réduction de 50 010 du 
pri;; des boissons (!) 

Quelles étaient le• conditions requi- lions mettaient a.u premier r~ng de Conformémont à un nouveau projet 
es? leurs préoccupahoos l'1oetruct1on prt- de loi <JUi vient d'être &ou mi• à la G. 
L~s di cu•eion à cet .sgard ont élê maire, la ~urquie avait mise celle-ci A. N. el qui fait l'objet de l'examen 

longues. Oa n'a pas pu se mettre sous le b_o1s11011u. . _ . des commission•, les taxes de timbre, 
d'accord sur la cause de la destruction La nal100 ayant été am~1 endormie, de l'aviation, de l'Aeile des pauvre• et 
des forôl . l~ Rép,ubltque turqu11a pr1~ la succes- la taxe municipale p•rçues our les 

Di•ons tout de suite que le dé ac- ston cl un grand nombre d tll,.ttrée. . billets de cinéma Heronl réduites à 

Les cinémas, les th<'âtre~, les jar­
dins ..• Je comprends ... l\fois pourquoi. 
dès qu'on parle de vie chère et d'amu­
sements, p~nser tout de suite aux 
bots•on' '? .. Mod-fion• celle mentalité, 
etforçons-oous cle l'effacer même des 
classes les plus ignor11ute• '" 

Cùrd provPnail surtout de la fixation Melg_rA le lravatl ~on•lant fourni 10 010. Jusqu'ici elles atteiguaient, sui- L.A. MUliIOJP.ALITE 
du rlegré de ces cao•es. par le JPUne régime, d après IPs rlisul- •ant la catégorie de l'établts•ement, 28 

Etait oe 1., villa.geor• ou l'entrepre- lets du rPcPn•emPnt g~n~ral de la po- ou 21 010 du montant du billet. 
neur u· éiait l'élément le 1 f pulalloo fait en 1935, le eh ftre à cette La taxe en question ara répartie 

, <! 1 
t S P us no.ci date de tous le• ill('lttr~s t'llait de comme suit: 2 o1o pour le timbre, 3 010 

en 1 occur!ence · ont-ce le tncemlies dPux mil11ons et demi. Nnne avons pu pour l'aviation, 3010 po11r l'A•ile des 
ou les animaux qui causent le plus de . · · 
1 1 a bres , nAanm0111s norter à 850 000 le nom- pauvres el 2 010 pour la Munic1pal1té. 0(; aux q;i vo j . 

1 
d bre des enfanl• qui eiud1enl et qui Dans les villes où il n'y pH d'A ile 

~ .e~x m ti u aten pren re. une sont en AgA de le fairP . 1 des pauvre1, la Municipalité recevra 
d_ cteton ec 0 •ée onl SUIVl. ces dtscus- Toue connais•ent l'importance qu'il 15 010. Désarmai•, un timbre uuique 
8l°FIS ~V U~e gr:nd

7
e rat;eu~e. ti~ y 8 à éduquer IOUI le peuple d'après S0rfl 8pp0SA SUr les bilJatS par les SOIUB 

e 0
1 ~8 emen • en 93 • a 01 ores · un •nee1gnemenl se ba•ant 11ur la du fisc. L'admioi•lration des Fmanoe11 

r P;r venue~ mottre 1T holà. 
1
, 

1 
. technique et visant à la défense de la remettra ult~rieurement à la Muni-

. mt 88" tverses c anses, exp Ot· nation. cipalité et à l'A•ile des pauvre la quota 
la Iton des forêts occupe une grande 1 Si l'on a en vue les efforts déployés part qui leur revient. De ce fait, ces 
place. . . . et les dAbours effectués pour 11llein- deux institutions pourront économiser 
lesforltsde t.Etal sont exp/01/ées dtrec- dre le niveau actuel pas encore salis- leur traie de personnel el du timbre 

t~men1 par lut. les arbres sont ~oupés faisant, chaque père et chaque mère dit c ~ froid• qu'elles appo•enl actuel ­
d 1:pres le plan d'aménagement: 1/s son_t turcs ue doit pas oublier de dire cha- lement. Les inspecteurs el les contrô · 
nus dfétatde troncs . Ceux ct sont.ranges que jour à son enfant: leurR de !'Asile des pautres qui sta-
dans u11 e.ndrolf en dc?or~ mais pres de la - Mon cher enfant étudie, travaille, tionaenl actuellement devant la porte 
forlt etc est la que s opere la vente. l'~lude eal le plus graud bienfait de la des théAtrea 01 des cinémas n'auront 

Ce principe a éloigné de la forêl la République. rien ii (aire. Les in~pecteurs el le per-
Mche de J'en\repreuueur qui, moyen. ---- sonnelldu füc suffiront amplement à 
llant quelques piastres en guise de En marllD. de 1~ gDBrrn la tâche. 
dépôt de garnntie, les soumettait à !I" M Il Les amusements à meilleur 
uue coupe ombre, sans nul discerne-

marché 

Le règlement sur les voitures 

Ta•tdis que la Municipalité est à la 
veille d'appliquer un va.te programme 
pour l'am olioralion des rue• publi­
que~. on a senti le besoin d~ sou­
mettre à une réglnmentaliou plus 
stricte, inspiréA par les expi\riences 
recueillies jusqu'à ce jour. les véhi­
cules devant circuler sur 1°s rues as­
phaltée~. bMonuées ou IZOUdronnéee. 

En vertu de ces nouvelles dispo•i­
tio11s, les voitures à traction animale 
qui traversent ces rues devront être 
pourvues d'un frein aR•esanl dirPcte­
ment snr les roues ; le système actuel 
d'un fer qui traîne au bout d'une 
chaine et que l'on place •ous les roues, 
devra être abandonné. Toutes les voi­
lures de charge ou de places utilis.'es 
en ville devront être pourvues d'es­
aieox ; aujourd'hui, les deux ti&rs des 
voitures en circulation en sont pri­
vées. 

• Il sera interdit que le diamètre des 
roues soit inférieur à 75 c1m. et que ment el n'ayaul 01! vue que ses inté- cr·v1·1e -nsp~gno .. 

rêts per onuels. li U Ill 
Mais quoique très opportune, l'ex-

ploit tion pur !'Etal n'est pa• des plua L hi d d 
faciles. Une exploitaliou forestière ea an&rc ltes emau ent 
comporte les éléments suivants : l'ar- une partioipation plus 
gent. la main-d'œuvre, lWI malériaux importante au pouvoir 
el le plus important de loue ce• fac- Devant la pression anarchiste el 
leurs c'est le temps néce&saire poat pour obAir aux instructions de Mos­
l'organi ation. cnu, M. N'•grin avait cédé, limogent M. 

La loi forestière de 193; a accPplé Pietro •I admettant à nouveau des 
un moyeu terme pour résoudre ces an•r1·histes au gouveraement. Mais 
difficult~s. Les banques uatiooales ou ceux-ci ne sont pas satiafait.i ; ils en 
les sociétés anonymes p•uvent se li-I demandent da van Inge. Le Ion de la 
vrer à l'exploitatioa forestièrP mais de pra~se anarchiste montre leurs nou­
conc~rt aoec l'Etat. Les él~~enl• en- vellea eiig•nces. C'•at ainsi qu'on peut 
traul dan• la création de cee ~tablis- lire dao• un éditoral de • Solidaridad 
aemenl• à caractère purement oom· Ob..,ra • ; 

On estime que le " kaymakam ,, de la largeur du cercle de fer qui les eo­
Beyotlu aura approuvé, d'ici à la fin tour soit de moins de 5 CJm. Aujour­
du mois, les nouveaux tarifs réduits d'hui, on voit couramment des roues 
des bars, cafês chantants, dancingq el qui ne mesurent que 2 ou 3 c1m 
jardins publics. J\.u cours de~ entre- d'épai1seur. De ce fait, le poids de la 
liens, qui out eu lieu avec les exploi- voilure pèse tout entier s111· un espace 
tanls de ces établissements, il a été très étroit ; de là ces orevasses qui ra­
décidé d'apporter une réduction de vinent nos rues. Plus la roue esl large 
25 010 sur les tarifs des bars et lieux et moins la pression exercée sur cha 
d'amusements. La réduction sur le que cenlimiltre de surface de la chaue­
prix des consommations sera de l'or- séo esl aensible. 
dre de 10 010. La Municipalité obligera les voi-
L'Ak~am publie à ce propos l'entre-1 tures qui circulent en ville à ae con-

filet suivant : former à ce~ di$posilione ju•qu'au dé-
« Il est malheureusement dAs gens: but de juillet prochain. 

1 

msruinl, en s'harmonisant avec la puis- • Nous allons nous efforcer que les 
e11nce de l'Etat, rendent. en ef!el, celle directives données par le gouver­
târhe possible . nemenl de la R4publique ne souffrent La comédie aux cent 

Or, une année d'expérience a dé- aucune exception. C'est-à-Uire qu'il 
mo:itré que les conditions de l'expl01- fa1~t qu'elles servent .de Tègle el de 
talion, tout en ne s'écartant pas des guide "à touR 11111 orgamsmea, !hDS le 
principe& fondamentaux, dflvaienl être but d'une plus l(t"&nde ef!ica~ité, au actes divers ... 
quand même élargies. profit de la guerre fll de l arrière. Ce 

os forêts onl en mesure d'a•u- •onl les •euls objectifs_ qui animent , 
rer les besoms en planches du pay•, noire tàch~ de tous les 1ns1anta. 
bien que ceux ci augmentent vu les « Les ra11ons q~e .nous,.avon1 pou~ 
travaux do re1èvement entrepris un défendre aetle op101on 1ont lea 1111- Le jeune Mehmed, élève do l'école 

Encore on!.. 

peu partout. unts : , . moyenne de Kar,iyak<t (Izmir) avait 
Les exploitations dont les contrats « Lo~squ une fo~oe est vivante . et été reoal~ aux exame!1s Il a1te~d1t. à 

ont élé pas és ous le nouveau régi- dynamique, lorsqu elle a une t~ad~t1on un ~01n da rue la mattressA qn 1
0
1 ]U­

me n'arrivent pa• à répondra à ces historique et représeol9 la p::>rlte t1tale gea.1t « re1pons11ble » de c• qu 11. de­
beeoina. Pour stabiliser les prix aug- de la produchon •. lorsque aon apport •~ait doubler sa classe . . Mme Edlbe. 
men la ni sans cesse, il y a lieu d'ao- à la lutte autt!a ctste oooupA uoe. ~88 c esl le nom d" celle-ci,. rentrant tran­
croltre la production. prem1ère1 plaooAen fail.!Acombal1v1té, qutllemenl chez Alle, vit se dresser 

rl'•spr1t de sacriticA, d'abnflgalion et devant aile ce jeune voyou. 
Le mini•tre de 1' Agriculture.en four­

nissant au K.1mulay des explication• 
à cet ~gard, a ins· lÂ tout parlicul iè­
remP11t •ur le• cond1liona de l'exploi­
tat1on fore lière dont leP principale• 
sont l~s auivantes d'après la nouvelle 
loi ad hoc : 

1. - Dans IP• endroits où li en vPrra 
la o~cP••tlÂ et d'aprè~ le• co11ditio11• 
arrêléPs en conseil dPs mint•tres, l• 
mlllt•lère de I' Agriculture peut vendre 
aux exploitants de forêts, propriétai­
re.a ùe fab.,qllH, moyennant un pr1.1 
fi:te, le• arbres, le• troncs d'arbres e1 
les rtl•idu provennut de la confection 
des planche• ; 

2. - Ces explo>tatione se feront 
!l'après le plan de fabrication ; 

3. A tout moment s'exercera le 
contrôle du prix de revient el des 
conditions da l'exploitation ; 

4. - C'e•t le goureraement qui éta­
blira le 11r1x de vente, la formation 
<le stock• el Je, modalités de Irons-
port; 

5 - Ou tirer• profit en exportant 
les déchets d'arbres reelée dan1 les 
forêts ex ploitoos ; 

6. - L a e:xploitaots travaillent. 
&ui,ant le cas, seuls ou eu collectivité, 

De tout ce qui pr6cède il réaulle 
Pla1romen1 que l'exploitation des fo­
rêle sera accord~e. soue le contrôle de 
l'Et~t. it ceux qui aeront qualifiés et 
qui n'oot ri n d~ commun avec les 
eulreprenenn d"s anoienues !\poques. 

Pour l'Etat l'easentiel est le •Prvice 
en lu plus quo l'argent. Il songe plus 

a nx be,oins des compatr1ole• qu'aux 
111l ~ rêt- du Trt\ or. Il &'egtl de restau-
1 er 1 pay à bon marché el bien. 

Au Rt b'en lea intéreesP~ Que le• 
~P c1nli te• au ~ervic~ de l'Etat enli· 
ront ile 1 njours l'11nportance de leur 
tiche. Le p•y•, mû par les mêmes sen­
timPnt•, ttend d'eux leceu s. --ftl. cbommsr à BomB ----Rome, 24. - Le chef du sport al-

d'héroi•me, lor<q'1'u•1A cantrRlq syndi- - C'est toi qui m'as fait échouer 
cal" comme la C.N .T ... 1 le Mouvement aux ex11mens, hurla Mehm•d. 
Libertaire en go\uéral, q•ti a d88 El il se jeta sur elle brandissant u11 
racinAA si protondes dan• l'âme des coutAau. 
travaill•ur•, rPsla en m•r~A dA tout Avec beaucoup de présence d'e prit 
poats de re pon•abililé, l'eft1cac1té de Mme Erlibe put éviter le c up et se 
l'i111titution qi1ell• qu' .. lle soli, qu'on mtl à appeler au secours. Ua rie ses 
l'appelle Cornil<!, Muni ir1&lité 011 Oou- collègue•. le professeur 0 m111, ao· 
•ern.mPnl doit forc~ment en être di- courut. Celte fois c'est à lui que s'a-
minu~e •'en r•s110nt1r... dres•a le mauvaisdr61e: 
, « C'e~t ju•l•ment en C•talogne yue - Rel!re-loi_. lui cria·t·il, ou je te 

1 œune résli•ée par nos centrales frapperai aus 1. 
"Yndical99 et •pllolfiqu•e a eu la plus Eulrelemps, les i;iassant• ~laient in· 
granderiperou ion-CelA prm1te qu'il tervenue. Mohmed 1ugea prudAnl de 
A.li te un sentiment confédéral et li- fuir. 11 jeta son coute11u et prit se• 
bertaire rép11ndu dans ces r~gions. jambea à son cou. 
Cela. teul dire qu'll y a de grands La police le recherche. 
coutmgents de lravallleuT1 q•Ji ne se A la cuisse 
trouvent repréaent~a que par les tac­
tiques el lea idées inœrn'6a par notre 
mouvement; celn siBnilie qu'une éga­
lité de traitement, qu'un sens propor­
tionnel, qu'une affirmation de la C. 
N.T., depuis le premier ju1qli'au 
dernier poste de respon.abllité, ne 
peuvent que fatoriser la cause 11nti· 
fuciete et la guerre. • 

Pour le moment, la pret11e com­
muniste garde le silence deva-t les 
demandes des aaarchietes. Quellee en 
saront les conséquences ? Y aura-l·il 
entre marxistes et llbertaires un 
refroidissement de relations qui ae 
traduirait ensnile de façon violente ? 
Ou bien les marxistes céchlrOlll·il~ et 
les restes de l'Espagne rouge tom­
b•ront-ils, davantage encore, eulre les 
mains des anarchistes ~ 

La missi:n italiBnna -
dB retour du lapon 

Pendant plusieurs années, Fatma et 
Hü eyio avaient vécu ensembl à 
Edirne. Etaient.ils heureux ? L'hom­
me 1 'était sans doute car lorsque Fat­
ma, oiroonvenue par des amis. l'ahan· 
donna, il eu ressentit une profonde 
douleur. Et aussi une vive alteiole 
d'amour-propre. 

Et il résolut de se venger. 
Pour 20 pstr., il fil l'acquisition d'un 

couteau à cran d'arrêt el il alla se 
pOllter en un endroit où il était sûr 
que son anoienoe maitres e allatl 
pnReer. 

Quand elle 11' vil, l'œil mauvais, l• 
main crispée, daas la poche, sur aon 
arme, Fatma comprit tout de suite et 
voulut fuir. Hüseyin courut après elle 
et parviut ~ l'altemdre d'un coup de 
couteau à la cuisse gauche. La hies• 
ure n'eel pas gra\"e at Fatma n'en 

aera paa trop. 1! figur o. Hü yin a 
t\16 maîtrisé par des gens qe bouno 
volonté el hvré nui: ug· nts. 

Précocité 

-lieu. Les maladrins pénétraient par 
une ouverture qu'ils a nient pratiquée 
BOU~ une f Pnêlre. 

El voici maintenant la composition 
duc gang •: 

Ibrnhim ,14 ana), Mustafa et Necdet 
(15 a11•). l!'alk et l\loluned (17 ans), 
B11dihi el l;lerafeddin (18 ans). 

On soupçonne ces 7 petits drôles 
d'avoir aussi d'antres proue se11 à 
leur actif. 

Torture 
Le nommé Ya,ar, fil• cle Mehmet, 

11ui travail!e ùan~ une terme, à Alaca­
i1koy, à 3 heured dA ùi~ta1H'e de Tire, 
a Vllll une maitre•se, la fo111me Ay,P, 
35 ans. Ils ne fat~aienl pa• lion mé· 
nage et les querelles étaient fréque11-
les entre eux. Très jaloux, Ya~ar sai 
eis•ait Je moindre prétexte pour adre~­
ser à Ane un flot de reproches et 
d'injure•. Excédée, la fomme lui ré· 
pondait sur le môme ton. 

L'autre nuit, une querelle éclata à 
nouvAau entre le couple. Ya~~r se mit 
à battre violemment sa compagne. 
Puis profitant de la solitude du lieu, 
dP- l'absence de voisins qui eussent po 
prêter lmaiu forte à la femme ou 
tout au moins accourir il. ees appel", 
11 l'attacha à un arbre, et la larda da 
coups de couteau, eaosldoute pour lui 
faire avouer, qui sait quelle iafidélihi 
réelle on suppo9ée. La malheureus~ 
subit ainsi un véritable supplice. On 
suppose que sa mort a été très lente 
et accompagnée de douleurs atroces. 

Le corps a 4lé retroll'f~, sans vie, 
tordu dans le9eotivulsions d'une~ndici­
ble agonie. Ya,11.r a été arrêté. 

Sur la route d'Odemi• 
Un autre drame, qui s'est également 

dliroulé à Tire, a suscité une profonde 
impreuion dans cette petite localité 
tranquille. 

Un cadavre a élé trouvé sur la route 
de Tire à Odemit Deux balles avaient 
atteint l'homme par derrière, au des­
sus de la nuque. La mort avait été 
iustantaa~o. Les genùarmes identi· 
ftèrenl la victime. C'e~I un C!lt'lniu 
Ahmad filR de Çaba Mu •tafa, du quar­
tier de Burgas à Mitas. Il était sous hi 
coup de poursuites judtctail't's, pour 
vol. 

La comm.ssion n'a pas joué au Ha- ment par Jais•er des traces désagréa­
tay le rôle d'un élément de concilia- blas sur les relations entre les deux 
tion entre la Turquie et ln France ; pays. 
au contrair!', elle s'e t révPlée comme L'b:ib"1t fait SUP m 
un ~lément ile dissension entre les 11 Il BSUrB 
den x p ,1rtie .~ . On a peina à croire à le poste de chef d11 bureau du Tourl.srne 
une eituatic a aussi parado <al1•. ~lais icril JI. Ahmed Emin l'a/man, dan5 1, 
c~ux qui cc ouaissent les r~sultats de cTan•, stru pour M. Ytdad Ntdim TOr. 
l"acl1on qu' .. lle a déployée d'une part un •habit fait 5ur m•.<ure•. 
en rue rie modifier le sons milme de V 
l'accord lu i co-français, d'autre part edat Nedim Tor emt une;source qui 
dans les opérations d'enregistremanl coule.el débor.de perpétuellement avec 
ont bien forcés d'admettre cette véri- entram, ~nergte, ardeur. Et il est ab­
é 1 1 ,. s~lu,ment hors de doute que le poste 

t contre a'luel e le bon sens s msurge. ou 1 on pourra le plue tirer profit de 
Le monde entier aail qu'il Y a un celte source c'est bien celui du chef du 

accord entra la Turquie et la France bu~t>au du To. u.risme. D'ailleurs, déjà 
au sujet de la proportion des races à 1 époque ou tl était directeur du bu-
•u Halay.Conform ment è cet accord reau de la Preas • · 
formel et ~cril, le Parlement qui serà u'tl rése . e, ces.t ... u tourisme 
constitué au Ha ta y com1>1Qra vingt· ~t alora r~att. son actt.v11é. pr10c~pale 
deux députAs turcs el dix-huit non- 1 ' dféJà, .11 remphssa1t prattque-

L h • menl es onctions d'un directeur d 
turcs. a tâc e de la commission ne bureau du "T · u 
devait-elle pas 1'tre de faciliter l'ap- La questi~n o~n•:0· • 
plication de cet accord 2 u ut1sme eat beau. 

Or la commis1ion a· paru ae don- coup .Plus vaale qu'on ne le croirait à 
ner pour lâche d'empêcher, au con- prell'.uère vue. Il n& suffit pas d'impri­
traire la rAalisatioo de 'celte formule mer d~s affiches en plusieurs langues 
Elle ~ fait tout ce qu;' était en so~ et de dire aux élran~ers: «Venez, ap-
pouvoir pour réduire la proportion de portez·nous des devises. Vous trou­

verez chez nous un cli1nal var.té l'élément turc à 45 à 47 010 relaltve- . • un 
ment aux autres éléments. Ne parve- pays qui est un véritable musée d'his-

t01re. Nous avons des beaut' · nant pas à scinder la maese turque • . ~s vier-
en fractions • kémalisle ,, el " sün- ~~~r~ ~;/r~bl~me du lour_1 me,avant 
ni1e " elle a recouru ouvertement à 1 q es ion économique pour 
la m~nace contre les Turcs . A l'A- 88 étrangera, eat un problème .. ocial 
1 "t . dé . ·1 ,. . en ce qui nous concerne 
aout e qui s1rai s 1oscr1re sur Il y 8 chez 110118 d 1 d 

la liste turque elle a dit : • Prends âge oriental . 1.1 f e1s 1rncefs. 11 lldl~yen 
g d · 1 Al · s· 1 1·· · au e, aire 1spa-
~r e ' u "s aouue. 1, 11 ms- raftre au plus tôt. Vedad Nedim Tor 

eus sur un u autre .ltst~, cest que tu saura envisager ce prob ème du tou-
renonces à la re_hgwn · . risme avec cette Jar d 

Bref, la comm1se1on a f 111 preuve _ geur e vues. 
d'uue P,artinlité folle et a rrnolté lieau- Les pharmacies et le repo1-
coup cl 1u uO()èe. F1uelemeot la pntrnn- d mi l 
ce 1ndub1table dont témoigne la Tur- O D oal 
quie dans les questioos internaliooa­
les s'est épuisée. Il ne reste plus rien 
à fnire qu'à enregistrer cet amer ré­
sultat. El l'on constate que Turcs et 
Franyais s'enteudroot mieux si la 
commission désiiioée par la S. D. N. 
se retire. 

LB rBdressemBnt dis erreurs 

Le Congrès annuel de l' Auociation 
des pharmaciens, dit • Pratik farma­
kol~g Birligin.> ae. tiendra jeudi pro· 
oha10 au Halkev1 d'Eminonü. En 
vue de permettre aux congr-Wtee 
de ne pas déserter leur tàche, la réu­
nion commencern après 22 heures et 
il y a l_out lieu de croire qu'elle se 
poursmvra au delà de mil'luil. Deux 

Jlf. Yunus lVatJi conclut en ces termes so11 questions d'une importance •itsle 
articl• du " Cûmhuriytt., •t de la "' Ré- pour le~ pharmaciens figurent à l'or-
publiqu•,. : 

1 

dre du JOUr. 
. . La première est çelle du repos do 

Lorsque le régime local mdépendanl, mica!. · 
du Hatay •era instauré, c_o s01,11 les On propose d'établir un ordre de 
forces du Hatay qui assureront 1 ordre roulement pat· zone, à l'instar de ce 
et la s~cum~ de c_elle région. Eu al- qui se fait vour les serv:ces de nuit, 
tendant. qu tnterv1enae ce résultat, qui permettrait aux pharmacies de 
cett~ m1••1on est ~évolue au contrôle fermer, à tWJr de rôle, les dimanches. 
~tro1t de la Turquie et de la France. Le ministère de !'Hygiène et de 
Il y a cles eoldals français au Hala:)'" l'Entr'aide social<> auquel ce projet 
!I peut même y en avoir encore. Mais avait ~té 8oum·q l'.anul!e dernière 
tl faut que de_s troupfls turques en l'avirit approuvé. Toulefoiij, tJar ui~ 
nom br~ au noms ég.~I à celles des de certaine;; formalités qut avaient été 
França1_s se t,ro~veul '.1usst clans celle néghgJes, la question n'atail pu être 
ré~tou iusqu à 1 établissement du uou- ri>glée. 
reau régime. Tout cela P ut a11ément La seconde question est celle de 
se r·éahser . lanl qne les deux pays l'examen sanitaire auquel l'Union es. 
se.ro~I ple111s. de bonne .. volo1.1té. ! lime que ses membres 1levraient être 
_Au&q1lôl la nouvelle ad~101stral~on soumis en raison de leurs coalacls 
rnst~urée, les forces d occupallon av&c le public. 
nomurn11es se rehreraienl laissant le ------
Halay en tête-à·tête avec son régime. lt:iJi"n nf Unuguau 

Telles 60 1t, cl'après nous, les nou- Il li li l" 1 
voiles méLhodes qui doivent être ac- Mon1ev1deo, ~4. - L'ambassadeur 
ceptée11 et 'lppliqaées d'urgence afm d'Italie à Sue~os-Aires M. Guariglia 
de redress11r les erreurs qui s'ac- acheva sa m1ss1on extraordinaire en 
cumulent ur le Haley. C'e t la façon Uruguay où il représenta sou gouver­
donl la. France concevra les choses qui nement â l'intronisation du nouveau 
déterminera la situation, qui se pré- Préside!JI de la République. Il offrit 
senlera à nous. La France peut assu- une brillante rôception à bord du 
rer ainsi la solution aisée et à l'amiable trasanliantique Augustus. Participèrent 
d~ cette qu lion. Inutile de cacher le à ladite réception Je Président de la 
f~11 q':1e da!HI l'alternative con'.raire, ~épubhque, M. Baldomtr, le tice-pré· 
& ouvrira une nouvelle phaae cr1t1que aident M. Charlone le& membre8 du 
dont l'ombre s'61endra sur les rapports , gouvel'Uemenl et '1e corps diplo-
fraoco-tnrcs. malique. 

• 
lemand von T rhammer und Osten 
arriva à Rome accompagné dr ses ~1-
laborateurs. 

Rome, 24. - De retnur de son vo­
yage en Romagne le DucQ a reçu 
l'ambassadeur Paulucci Di Calboli 
a101i q•JA le• membres de la dél~ga­
tion du P. N. F. de re\our du J11pon 
•a du Mandchoukouo. Ile lui ont fait 
une relation de• résultats 'de leur vo­
yage el lui ont remis des me$&11•e& 
de• empereurs du Japon el du ~au­
dchoukouo. AprèR avoir exprimé sa 
<ali•faction, le Duce a envoyé des té­
légrammes de remerciement aux gou-

vernements re&peoltfa. 

Au cours d'un coutrô:e qu'il a pffec­
lué l'aul~e jour rln11s I~ <l épôl de la 380 
école prtma1re, à Ortakiiy, le d1rect•ur 
deClll établis ment ne fut pa• pou 11ur­
priB de ,oonstater qu'il était à peu près 
vide. l<'orce lui fut d'aviser la police. 
On organisa une surve(llauce cli•crète. 
El l'on a pu surprendre en flagrant 
dêlit la band qui avait organisé de 
façon systéœ~tique la mise à sao du 

Deux heures. après, on d~couvrail 
aue&i le meurtrier: .Nuri Pulatan, du 
quartier lh~nniye, de Tire. On a trouvê 
en sn po1&0•, ion l'arme du crime, u11 
browaing dont le oallbre corre1!pond 
exactement à celui des balle• qui Olll 
causé la mort d Ahmad. L'homme a 
d'< illeurs reconnu son crime. Mais il 
se refuse à eu indiquer les mobiles. 

Le " Sui " et 1' " EfH " en achèvement, à 
dans le• chantiers". allemands 
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Samedi 25 juin 1938 

CONTE DU BEVOGLU 

Chez le 
coiffeur 

Par J. · L. SANOIAUME 
A l'entrée de Mme Bicho11, Placide 

délaissa sea mots croisés et 
gar9ons coiffeur• se dre 

les deux 
èrenl au 

garde·à·vous. 
- Madame Bichon ! De retour de 

vacances ! 
- Oui ... Et je viens plue tôt que 

, Le plus riche et le plus 
Elégant choix en 
Panlalons flanelle grise et blanche 
Pautalons flanelle fantaisie 
Pantalons Palmbeach (signé) 
Pan/aluns toile et co/011 
Coupe ullra moderne 
Pnr de Réclame citez 

BAKER Ltd. 

"' ,/J 
Un «CBrclB dB la prBssB• 

à Rddis-RbBba 
d'habitude... é 

Elle gagna le côté c dames., séparé . .Addie;Abeba, 24. - ~e. soua·eecr · 
du côté • messieurs • par une simple 11a1re d Etat M. Teruzz1 a mau~uré le 
cloison qui n'a\teignait pas le plafond: Cercle de la pres•e et le buste d Arnal-

- Monsieur Placide, envoyez-mOl I do Museohm. 
Henri ! fit.allo eu s'asseyant. --------------------

sy~~!;~~~:.s'empressa; il était blond , li L'BscadrB italiBnnB D MaltB-
- Je suis pressée, aujourd'hui, -->=>----
Henri. Simplement un 8hampoing et) Malte, 24. -L'amiral Riccardi, com­
une ondulalio11... . mandant de l'escadre navale italienne, 

La porte du salon de coiffure .grinça. ! a visité le siège du Fascia où il a été 
Quelqu'un s'installa côté• messieurs>. accueilli par de nombreux compa· 

Le shampooing terminé, le bruit 

1 

!riotes. 
du séchoir ne permit pas à Mme L'amirauté britannique a offert une 
Bichon d'écouter ce qui se disait de grande réception en son honneur. 
l'autre côté. Des rires fusère • t. 

- Qu'y a·t·il, Henri ? questionna+ 
elle. 

- Une aventure très drôle est ar· 
rivée hier à Jojo ! Il avait fin i avec 
un monsieur très chic. U l'abandonne, 
et quand il revient le client s'écrie en 1 

brandissant un peigne : 
- Ma belle barbe, petit misérable, 

qu'en avez·vons .fait ! . . 
Le peigae qu'il avait pris el dont 11 

venait de se servir comme d'un ,e1gne 
ordinaire, c'était un peigne à effiler ... 

Mme Bichon poussa nn éclat de 
rire cristallin. Elle profila de ce qu'· 
Henri arrêtait le séchoir pour déclarer, 
péremptoire : 

- Je déleste les barbes ! Mon mari 
a coupé la sienne ! 

De l'autre côté de la cloison, une 
toix s'éleva: 

- Si j'ai rasé la mienne, ce n'est 
certes pas pour faire. plaisir .à ma 
femme ! Attention ! JOJO ... La rate un 
peu plus à droite. 111a petite a~ie y 
tient C'est un oieeau des iles qu 11 ne 
faut pas contrarier ... 

- Les hommes eonl tous les mêmes 
el les femmes des victimes ! s'indigna 
Mme Bichon, assez lori pour être en­
tendue. 

La réponse fui instantanée : 
- Quand on a une femme as.som­

mante on a droit à descompensallone! 
Elle' riposta avec v1'acilé : 
- Il ne manquA pas de jeunes fom· 

mes affligllea d'uu vieux mart gr10· 
chaux ! : 

- ·- - . 

Banca CommBrcialB ltaliana 
fapital tnti~rem~nt vmé it ré>Pms 

Llt. 847.&96.198,95 

Dtreotiion Central• :a.."ILA!I 

Fila.le• dan• toute l'IT A.LIB, 

lBTAlfBUL, lZlllIB, LONDRES. 

llEW·YOBJt 

Créations à !'Etranger: 

Banca Oommeroiale ltallaua (France) 
Paris, Marseille, Nice, Menton' Q;1n 

nea, Monaoo, Toulouse.Beaulieu Monte 

Carlo, Ju11.n-lea-Pin8, Oasah1q,n~'.1.. ('.\la 
roc). 

Banca Commerciale Italiana e Bulgnra 
Sofia, Burgas, Plof'dy, Varna. 

Banca Commerciale Italiana e Greca 
Athènes, Oavalla, Le Pirée, Salonique 

Ranra Oo1nmeirclale ltall'\n'l I>~ 1?·1 n1·1 

Rur.arrst. Arad, Bra.ils, llro1un·. ,, ,,~ 
tant7.R, Oluj Galat1 Temlacsr11. Sibiu 

Banca Oommerciala Italiana per l'Egit 
to, Ale:zandrle. ILe Oalre1 Demanour 

Mansourah, etc. 
Banca Oommerciale ltallana Truat Oy 

New-York. 
Banca Oommeroiale ltallana Trust Oy 
llo ton. 
Banca Oommerciale ltaliana Truel Oy 
Phlladelphia. 

i · ÉCODD 
• us st fi ancisr 

La physionomie du marché durant 
la semaine é~oulse ---... __. 

!.1. Hüseyin Ami écrit dans l'Ak~am: na doit pas t'\tre menée seulement en 
La stagnation saisonnière qm ré· ville. 

gnail touche à sa fin. La nouvelle ré· La situation de nos articles 
coite commence à être présent e peu à 
peu sur le marché; l'anim.atioo ren~ît d'exportation 
tout n~1ureliemeu1 Antarieuremenl, Produits agricoles. - Comme nous 
l'hésit.1tion e1 le doute régnaient sur la l'a vous dit plus ~aut, ]As chances d'ex­
place. On se demandai\ ce que se· portalion de céréales à destination de 
rail la récolt~. Mais au fur et à mB· l'Allemagne sont accrues. celte a~~ée. • 
sure 011 se rond un compte plus exact Oo croit que l'Italie aussi mlenstftera 
des perspectives qu'elle offre. Nos in· ses achats. Les exportations de céréa· 
formations, à cet égard, sont plus corn· les n'ont pa8 encore commencé. D'ail· 
piètes. leurs les produits de la nouvelle ré· 

Après les pluie>' de ces dernières coite· ne sont pas encore abondants 
semaiues, le danger de sécheresse a sur le marché. Seuls les produits d' A· 
complètement di sparu. D'ailleUl's, il dana sont exportés à de3linalion de 
n'rntéressail pas beaucoup la récolte , la Palestine, via Mersm. 
d 'hi\'er · celle du printemps Gla11 eu 
bonne ~oie, dans les vilayets du Sud. Malières premières textiles - Des 
Dans ces coudilioas, le dauger de sé· quaulilé8 importantes do colon sont 
cheresse était lointain. demandées de Roumanie. Il est dé· 

'mon Iré de plus.en plus que ce pays est 
Les nouveaux traités deveuu uu bo11 citent µour nos cotons . 

de commerce Des demande• parviennent aussi de 
Uoe des questions qui préoccupent 

ln place est aussi celle des traitlls de 
commerce. Les pourvarlers qut se 
poursuivent depui> des mois, à An­
kara avec la délligalion américaine 
u'ooÎ pas pris fin. Des divergences de 
vues en retardent la conclu•ion. La 
délégation américaine étant obligée de 
pre11d1·e des directives de sou gouver­
nement, au cours des ~ourparlers, il 
e11 résulte une certame perte de 
temps. Suivant les nouvelles reçues à 
ce propos les nég?ciations sool en· 
trées dans uue ph ile satisfaisante. 

Nos transactions avec les E1ats-U11is 
occupenlle secondrang d~nsnotre com· 
merce extérieur, immédialeme!ll après 
celles avec l'Allemagne. L'année der· 
nière nos exportations à destination de 
l'Amérique oui atteint 19 millions de 
Ltqs. On espère que la couclusio11 
d'un nouveau traité ds commerce aura 
pour résultat un accroissement de ce 
volume de nos échanges. 

France. 
Les veoles de mohair et de laine tra­

versent une phase favorable. Les fa­
briques nationale1 procèdent à ~es 
achats de laiae dans une proportion 
supérieure à celle de l'année dernière. 
La p rincipale raison en est d~ns l'ac­
croisBemeol de la consommation des 
lainage~. 

Quoique les imporlalion1 de pro· 
duits manufacturés de l'étranger se 
soient accrues, la consommation des 
pro:luils nationaux a augmenté. 

Lègumes secs. - La France demande 
des fèves sèches. L'année dernière 
elle eo avait beaucot,Jp acheté el il ne 
reste plus de stocks de cet article. 

Et:ra.:r.:i.ge:r 

La diminution des im· 
portations de froment 

en Italie 
Rome, 24.- L'on a importé en lt~­

lie au cours des quatre premiers mois 
de' l'a1111ée 1938, 48.139 tonnes de blé, 
pour une valeur g!obala d~ 4.S millions 
1168 mille lires ; l'1mportat1on du blé 
en Italie avail été, pour la même pé· 
riode de l'auaée précédenle,de 779.868 
1011nes, valant 619 millio:11 996 mille 
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Sitg1 princlpal Sultan Hamam 
Agence de villB 
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O~parts pour 

r~e1 Brindisi, VeuiHP., Tr1e11te 
dts Quais dL Galata tous J~s vr·1 dt~du 

d fO h,u,-~s pritUt'J 

Oavalle Salonlqne, Vl)lo, Pirée, Pa.L · 11, ~an1 l· 
Q'1a~nta, Brin1ii-t1, Ancône, VP.nii friolfte 

Salonlqu•, MHelin.lllzmir. Pir'''" l'•I 
Patras, Brindisi, VP.nh•~lo. ·rr1e,_u.,, 

n ,.t:i, 
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1: lA beu re1 

..• Quelle ardeur à plaider la cause 
de ces malheurouses ! Affiliations à !'Etranger 

Noe commerçants importateurs dé· 
sirer&ienl développer nos importa· 
lions des Elals·Unis, notamment en 
ce qui a lrnil aux fMs de colon, au 
cuivre, à l'étain, aux moyens de trana· 
port motorisés. Toutefois, ainsi que 
nous l'écrivions la semaine dernière, 
l'Amérique ue se livrant pas à des im. 
portatioos d'articles turcs, pendant 
ces moÏ.ii·ci, les chances de pouvoir en 
importer, à noire tour, cès produits 
divers sont très limités. Cette siluation 
Bi maintie11dra jusqu'à la prochaine 

lires. Bouraaz, Varna, Oonstant11t 
L'on peul ainsi constater comment, 

CAMPIDOGLIO 
VEflT\ 
QillRINALE 

29 Juin l 
7 Jutlie 

t 
i\ l beu 1 

Elkl se troubla, L'image de so.n 
amant, ai jeune, si sédmsant, d:insa1t 
devant ses yeux. Elle se maitrisa et 
reprit, moqueuse : 

- Si je connaiss~is , vot.re f
1
emme, 

j'irais lui révlller vos 111:f1déhtés . . 
- El si je connaissais votre mari ? 

Banca della Svizzera ltaliana : Lugano -·-Bellinzona. Ohht~RO. I..ooRrno, ~!en · 

drlolo. 
RRnque Franoaf11e Pt ftAHc.r.::if' pour 
1'Am~l1qoe du Hurt. 

'•n France) P•11R. 

campagne des exportations. 
Les négocia11ts -;e plaignent, d'une 

façon générale, de cet état de choses. 

dans ce secteur, la bataille pour l'au-
tarcie a eu un véritable succès. 

riposla·t·il du tao-au-tac. 1 

Elle fut suffoquée. Quelle hardiesse ! I 
A voix ba&ae, elle questionna . Henri : 

(en Argentine) Bu~no•·Ayres, Ro­
•ario de Banta-FP. 

Une seco11de quPslion qui préoccupe 
le marché est cellu du lra1lé de com· 
merce turco·allemand. Suivn11t les 
nouvelles qui circul~nl ici, l'Allemag110 

L'exportation des pro­
duits horticoles et frui· 

tiers italiens 
1 accroîtra celle a11née ses achalil de Rome, 24.- L'exportation de pro· 

- Voua connaissez ce monsieur ? 
- Oui Il vient régulièrement. Il 1 

plaisant~ chaque fois amsi, chuchota· 
1 

1an Brésil Sao-Paolo, Rio-d e..Janel 
ro Santos, Bahia Outiryba, Porto 
Alegre, Rio Grande, Recife (Per­
nambuco). 

blés el de cllréales de Turquie. La sé- duits horl1coles et fruitiers de la pari 
oheresse conliaue dans les provinces de l'Italie a atteint, au cours de l'an· 
orieotalea du Reich; la nécesei1é s'im· née 1937,des chiffres rappelaal ce~x 
pose doue d'accroître le volume des de l'exportation italienne avant la crise 
importations de l'é1ra11ge. Des ac· internationale el la crise des échanges. 

corda sont conclus dès à présent pour Onze millions de quintaux cte den­
l'acbat eu Yougoslavie d'importants rées oui en effet, été exportés pour 
stocks de produits agricoles div .. rs. un chiff;e global de 1 milliard huil 
Le traité de commerce turco allemand cent millions de lires. 

t-il. ' . s . 
Etle se sentit plus à 1 aise. oudam, 

la voix s'éleva. 
- Ai·je vu juste? 
Elle n'osa protester. Il ajouta =. , 
- Excusez-moi ... Je deviens md1s-

ore1 ... Le. vie n'eal pas toujours trè• 
drôle, que voulez-vous, el uous ne 

(au Ohlli) Santiago, Valp!l<llÎeo, (en 
Colombie) llogota, Baranqullla) 
(en Uruguay) Monlevideo. 

Ranea Ungaro-Italiaua, Budapest !lat 
van• Miskole, Mai:o, Kormed, Oros 
haza, Szeged, etc. 

Banco ltaliano ten Equateur) Guyaquil 
Man ta. 

sommes pas les seuls ... 
•Ma femme ? Elle e1I vieille ! Elle i 

n'aime que l'argent. Elle a une tante ' 
-à héritage qui est l'objet de toutes 

Banco Italiano (au Pérou) Lima, Are­
quipa, Callao, Ouzea, Trujillo, Toana, 
Molliendo, Chiclayo, Ica' Piura, Puno 
Ohincha Alta. 

Hrvat ka Banka O.D Zagreb, Soua.•k 

vient à échéance en juillet prochain. Il est en outre permis de prllvoir l'ex 
Les nouveaux pourparlers commence- tension future des exporlalio111 en se 
roui très prochaioemenl. De toute fa. basant sur celles des quatre premiers 
çon on ne doule pas que le traité C· mois de cette année lesquelles out at­
tueÎ sara prolongé jusque vers la mi· teint 3.400.000 quintaux pour une 
juillet.Le plus vifdésir des négociants, somme de plus de 550 millions de 
sur le marché, est de voir asburor des lire9 • l'annlle précédente n'ayant don· 
conditions plue aislles pour le com· nll 0'n comparaison, que 3.200.000 ses pendes ... ., 

Mme Bichon se sentit en confiance 
el avoua: 

_Moi ce sont les affaires qui l'ab­
sorbent.' Lee oon1eils d'administra· 
lion, il n'a que ces mols dans la bon· 
che ! Quelle horreur ! 

- Elle est toujours habillée comme 
un carnaval ! 

- Il est laid et se croit un Adouis ! 
- Il ne sait rien 'f 

Siige d'Jsta.•bul, Ru• Voyooda, merce avec I' Al'emagae.11 faut avouer, qu'iutaux valant 540 millions de lireb. 
Palazzo Karakoy eu effet, que tes formalités actuelle· Les catégories intéressées à ce 

Tettphon•: Ptra USll-1-J.1.s , ment en vigueur sont de nature à jus- commerce d'exportation se proposent 
Aqenu dlstanbu/, Allal•mciyan Han. i &iller lee plaintes des négociants. d'atteindre dans le délai le plue bref, 

Dirut1on : m. 11900. - Opérations qin : Lei fabrique• qui travaillent les deux milliards de lires d'export&· 
22915. - Porte'eui/I~ Dor11ment 22903 ., · li he chant a1'ns1· à ap '' pour les paysans 11on annue e, c . r . , . · 
Post/ion · 12911.-Change et Port U.W.! l porter leur coutribut100 à 1 améhora· 

Agena de Heyo<}lu, Jstikldl CadJesi 117 Les perspectives d'une récolte lion du budget national en vue du 
A .\amik Han, Tt!. P. 4tOl6 abondante fo~I 1.a joie des. paysan~. succès plus grand de la bataille pour 

- El elle? 
La conversation fut interrompue 'I' 

brusquement p~r .la venue d'un client. 

Succursalt d'JzmiJ Mais elles ré10.i1ssent a.uss1 les fabri-
1 
l'aularcie. 

Locallontl• col/ns rts , Bey>!}lu, d Galata eau la. Il y a, eu noire v11le, toute une • 

Placide se prf\c1p1ta. ,Il Y. e:ut un bruit 
de chaises remuées. L mt1m1té se trou· 

/$/anbui 

va rompue. . _ 
- Henri, dépAchez-voue; Je suis ,._ __________ iiiiiiiiiiiiiiiiiiiià 

Vente Travaller'a chèqllea 
B. c. I. et de chèqlles tounati­
ques pour l'Italie et la Hongrie. 

iaduslrie qui vit uuiqu1>ment du9 Iran· Itahe et Norvège 
saclions avec les paysans. Jusqu'à ces 
jours deruiers,caux qui la dirige11I al· 
1endaie11t a11xieusemenl, tous les 
801re. à la Radio, les rapports mélêo· 
rologiques pour connaître la situation 
en Thrace et en Anatolie au pornt de 
vue des pluies. Ils &ont ras&urée main­

Rome, 24. - Le ministre des Af· 
faires étrangères, le comte Ciano, el le 
chargé d'e.ffaires de Norvège onl signé 
un accord pour les échanges com· 
merciaux respectifs. press~e ... 

Il obéit. 
- Vous voici libérée, fit· il au bout 

d'un instant. 
Elle se releva, s'étudia dans la g.lace 

avec satisfaction, puis gagna la caisse. 
L'inconnu sortait. Il jeta un coup d'œil 
par·dessus son épaule pour regarder 
sa mystérieuse inte1 locutrice.Deux crie 
jailhrent. 

- Hortense 
- Neato1 ! 
- Tu viens là ! 
- Je t'a li ends dehors ! 

1 disparut. Placide sourit 
-.Quelle coinoideuce ! Vous <:onuais· 
1iez moneieur ... 
-C'est mon frère! Tenez!Payez·voua! 
li prit le b let, rendit 111. monnaie 

t n'eut pae l'idée de la raccompa· 
gner. Elle reeorlit précipitamment 

Henri s'eBOlaffa : 
- Nestor. o'Gsl MOU mari, le vieux 

crustacé, co&ime elle l'appelle ! Ça ! 
alors ... Vous parlez d'une rencontre ! 
Elle est bien bonne celle-là ! 

- ... Vous trouvez' ? fulmina Placide 
Voue croyez qu'ils rem~ltront le•pieds 
ici 1 Jamais ! Elle eel bien bonne.oui ! 

Leçons d'allem~nd .et d'anglais ainsi 
que préparations spéciales des d1flérentee 
brau.eb.ee oommet"cia.J.es et des exam.ens du 
baccalauréat - en particulier et en gro~pe -
par jeune professeur allemand, oonnatssn.nt 
bien le françai:1, sinseignant dans ~ne grf!-nde 
école d'Istanbul et agrégé ès ph1loso~h1e et 
èe lettres de tUniverdité de Berlin. Nouvelle 
méthode radicale et rapide. PRIX MODES 
TES. S'adreoeer au journal Beyog/u MUS 
Prof. Y. M." 

tenant. 
Sail-on qu'il y a en noire ville plus 

d'une trentaine j'entreprises, petite.< 
il est vrai, qui travaillent uniquement 
à la fourniture de casquettes pour les 
villageo1s '? . . 

Il y a aussi des 11tehers de lr1cotage 
qui se sont spécialisés dans la pro­
duction de jaqu tLes el de blouses 
pour les travailleurs des champs. L'au· 
11ée dernièro, la récolte ayaul été 
bonus ces al~liers ont dû travailler 

ElèVBS dBS Ecoles Allemandes, .:~~~~ jour el uuit pour satisfaire les daman· 
ne !réQueLent plus l'école ( quel gu'en eoit des des village11. 
Io motfO sont énergiquement et efficacement Seulement, il convîeut de noter à 
préparée à tou\ee lee branche• 1oolaire~. pu ce propos que beaucoup d'rnlermé· 
leçons particulières donnéoe pu Répeüteur . · t · t ève 
Allemand diplômé. - ENSEIGEMENT .RA·• dia1res Ill erv1011ne11 , ce qui gl' 
DIOAL. - Pri1 très réduib-N Ecrire son lourdement le prix des produits. Une 
·REPTIETBUfü . 1 casquette se vend ici à 25 piastre~; les 

paysans la payeal 70 à 80 p1aslrea. 
Celle margene >aurait èlre co11sid6rée 

tn plein Hntre dB BByoglu v·~~"u !~c:: 
servir de bureaux ou de magasin est. à louer 
S'adresser pour information. à la. •Sccleta 
OJ>Or•ia italiana , htiklal Caddes1, Ezalt 
Cü.mai, y à. côté des établisse1ueuts •Ha 
Mast -., \ 01ce•. 

comme légal,,, 
A uu moment où 1'011 lullo contre 

la vie chère, il faut pouvoir vendre à 
meilleur marché les vêlements aux 
pay11ane. La luli• contre la spéculation 

-----~--
Lavie 

spor"tive 
POOT-BALL 

Galata.sa.ra.y-mixte greo 
Aujourd'hui à 17 h. 30 le mixte 

Enosis-Pa11athainakos re; ·outrera au 
stade du 'l.'aksim le on~e lu Galalasa· 
ray. M. Adem dirigera le natch. 

Fener·B. J. K. 
Demain, grand match au stade de 

Kadikoy. Fener recevra en ~inale des 
shield-matchee B. J. K. Les 1au11e.bleu 
partent favoris. La fédération a déei· 
gné pour referee M. Adem. 

Le team de Fener se présentera dans 
la même formaliou que dimanche der· 
nier contre le mixte athénien. Coup 
d'envoi à 17 h. 30 précises. 

CAMPIDOGLIO 29 Juin ~ il 17 heure Sulina, Galaiz, Braila 

En coi11cideuue B'I [t ·ili~ ·\oi t1< l t 't Hlt h0<111 < IH "' i 

et olloyd Triestino•, pour lo'1t0s l ~ ·le li11'\~io·1~ l 1 1 rn l •. • 

facilités dB UJJJ]a ~JP IH C1" ni Il i'i p"~ dI r ~ht itlli31 
REDUCTION DE 50% s·.tr IA P'lrcour".;i fi ·r~ ~1 \ H" l '~ 11 't l 1 1 > · ~ t 1 l · l . 

quement à la froohèr.i et et> h fri l 9-i •1 "' • 
d'embarquement à IO'H 1' 1 OlH 1~ 1• • 11 " 1t • • 1' 11 

dront un voyage 1 1'~l1Ar et r to 1• 1> 1 • H ,> 111 • > > • 
de la Compaga1e " .\DR[l T[Q \ • 

En outre, elle vient d'instituer. rn«i '.le~ 
directe pour Paris et Londres, via Ve111rn, 
prix lrès réduits. 

billets 
:\ de i 

Agence Généra.le d'[st'1.11 1> 1 

Sarap lskelesi 15, 17, 141 Mttœha.11e, Gl.l<t.ta. 

le Voya,;i:e> ~ 11. 1 r 11. ·(t<JI l 
• W.-L'I• 41 H 

Téléphone U877-8-9. 
• • 

FB.A.TELLI PER 
Quais de Galata Hildavendigàr fan Salon Caddesi 1 ' tl7Q? 

Départs po11t Cnrnp Jl'•t ics ) ' ' c .. i l lmprhul 
Oom paenie r< •111.!e 

An~ers, Rotterdam, Am>ter,­
dam, Hambourg,porle du l:tlun 

uHebe• 
cUlysses• 

NEcr:an·I • do du 28 au 30 J 1in 
Na-f~ 11 n 1/4 p, 

du 2 aJ i Ju ill 1 

o}Ul/O• veca ie 11 J • 
~ll'l'Oèi YUdE. P1rhe, Marse1tld, Vaieaoe, Li· 

verpool. •Lisbo11 Naru• fuù:iYA vers le 2ù Juillet 
1 

V l/l(I C.J.T. (Cotnpagma llaliana rur<SlllO) Org 10·~.i ou. \100'111 d 1 
Voyafl0B à forfait.- Billets ferroviaires, m1r.t mis ~1 t \.· e 1 1 - - ' 

réduction sur les Cize nM1 J• F~r 111 1 · 1 

adresser à, 11RATELLl il.PH: tt l l 'l tl > 1 J 11 1" • ' 'fan tJalata 
'T' : 

L' lta1·1B au tro1·s1'1\mB rang- -pour Tb~-;;u~be. L~ 31 mars •lern1er. les ala· 
ri 1 ti•tiques &"''gaaient la premièr ri' 1· 

la t t• d vi·rss ce à l' Anglilterre avec 244 mi\le tou 1 ~s cons rue ion BS na • de batlBU X ·Citernes Bn ch,1111ier ; v1en-,.·1tBrDBS nent c111mitn: l'AllA111ap;ne avec l:l0.000 
Il ionnas, l'Italie avec 104 000 nt enfin 

Rome, d - L33 statisliq us c > 1· 
cernant la construcliou des 1 vir h 
marchands dénote ae,l;iallem i 1~ •1·1d 
co11sidJrable activitil. 

La oonstruoliou de'! b 1lernK ·C. tdl' 1JS 
à plllrole s'est tout p1rt10ulill ·~m iat 
développll~ en [tal1e; C31t• d 3",t il ">l 
étant aujourd'hui au INiiièm • rJug 
de la proJucliou moud1ale da1H cett•J 

Ai Etats Unis et le J1no11 avec rospec· 
livomaul 9~ el 70 mille tonnes. ------

Epidé:niB da tha18Pa aax Inde> 
0.111. 21 -U11 . ,. > ' ' p lin 

•h ùh:J ' Jra a n·u h 4.0 l J • l 1J » .\U 

I•t ldi s0ptq\r10 11 Oi. 0 1 > n,>t 1 
14.()00 d~Cè!. 
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LE C 1 NE 
La ''Nuit Turque 

à Los Angeles 
'' Lucio D'Ambra parle del Les grands films italiens - ·--

Lors de eoa ré­
cen I voyage aux 
Etats-Udts notre 
confrère el ami 
M. H kmet Feri­
don Es a eu la 
bonne for tu no 
d'assister à la 
• ,'uit Turque • 
orgauis~e à l'•Au­
dtlorium•, le plus 
Grencl 1hlâ1re de 
Los Angeles. On 
a projeté à c•lle 
OCC&t-iou Ull film 
tou1 né en notre 
pays par le mPl­
leur en scène Ju­
lien Bry•n el in­
titulé « La Tur­
quie renaiReent(ht, 

1 ''Giuseppe Verdi,, 1 

Lucia ,D'A.mbra, l'aut~ur prof~nd ,et qui nous Io représente vieux, vêtu de 
fécond, 1 écrivain que 1 Académie d I· \noir les mains derrière le dos son 
lalie considère comme l'un des plus il- gra~d chapeau sur les yeux. h b;uche 

Une brillante épopée 
d'héroïsme et d'amour 

lustres dA ses t~embres, mterro~é sur qui ne so11rit jamais, sous la barbe ca- L~ nom d'Eltore Fieramosca est L'action du film se déroule ainsi 
les. motifs qui 1 oal amené à i>1;11re. le ractl'rislique du 8eptuag~uaire ou de élro1temen1 Hé au défi dit de Barletta 1 dans une atmosphère d'horreurs de 
sui et de son ftlm • Gmseppo . Verdt •. l'octog~naire ! Derrière l'imagA con- C tlléb f h. ' 
actu~llemeut en cours d~ réalt~at1on à ventionnelle, il y a l'homme, celui 0 .c ra at1 is_lorique mil face à face batailles, de fers qui se croisent et ne 
la Cmect\\à, sous la rPg1e de Carmine d'une longue viA aux cent asp~cts di- treize che~ahers tlalieus coutre autant même temps d'élégance et de bon 
Gallone, a répondu comme smt: vers el variés, dans les mille événe- de franç.us. Ion. 

Bryan est un 
ami personrrel de 
M Rossev.11. Il 
a tourné une sé­
rie de cdocumen· 
taires • intitul~s 
•Denx moi~ ch•z 
le• Nazis •, • Ea 
ll•lie fas~i•te • 
•En Russie So91é'. 
tique> ; il a ~té 
également en Chi­
ce el au Japon. 

Son film sur la 
_Turquie a été pro­
J~té pour la pre-

Julien Bryan, qui a toum6 le film 
"' La Turquie renais1ante • 

mière foi• à la i\ aison Blanche en rique. Les rev11es parlent d'elle 
présence de ~I. et ~l:ue Roose;ell. bea ucoup• ;d'apprécialion•. 
C'est à la suite rle cette sAance que' 

avec 

le Prêside•tl des Etats-Unis avait 
adres8é une lettre pe•eonnelle à Ata­
türk, Et M. Hikmet Feridun Es rap­
porte que lors de son interview avec 
111. Roosevelt, la première question 
que lui a posé le Préeideal a ét4 : 

- Avez-vous vu le film de Brynn ? 

c Julien Bryan - écrit notre collè­
gue - a filmé tout ce qu'il a vn. Des 
femmes turques portant ç.r~~f. ds. 
femmM turques modern&•, des fem­
mes juges. Le film n'est autre chose 
qu'un miroir firlbte de la v~ril~. Mais 
comme la vMilA est en notre faveur, 
ce f lm con•titue uue mrnellenl pro­
pagende en faveur de la Turquie. La 
petite Sevim, uno enfdni de 12 ans, qui 
figure dans beaucoup de scènes tour­
nées dans nos écoles modernes, s'est 
ac11uis une réelle popularité en Amé-

La petite 6colillre Sevim 
.............................................................................. ;.;.;,,;.;....,,;,,;.;.;;.;.;.;;...;;;,;,,;.;;;. __ _ 

QUE sont dEVEDUES 
IEs stars d'hiEr 7 

f•mme fatalo jounnl néizligemment 
d'un boa ou d'un cygne blanc ... 

Vint la guerrA ! R'1binne disparut de 
l'écran el se partaiz•A entre la Comé­
d1" française et le Th~âtre aui Arméee. 

Mais on revient Ion jours à se• pre· 
mières amour.. Rob1noe retourne­
ra bientôt au cinéma. 

Maria Fromet 

On se d•mande •ouvent' où sont 
les «Âlotle•>1 d'hier î L•s vedetleP du 
muet ? celles qni illuminèrent les pre-
mières de leur beauté radieuse les eal- Si los Am~ricaino uou• révélèrent 
les ob cures.. .Jork•e Coogan et Shirley Temple, les 

J.;viclemm•nl b•aucoup sont morle•. Européens nous P"rmirenl d'applau­
Morte Agnè• Souret, la plus belle <lir uno enfant prod1g 1 au rlilbul du 

des ved•tt•s de l'écran européen; c1nlim• ; elle s'app•lait Muis Fro-
mortP, Mtoidora, femme fa ta e de• met. B"auooup dH vieux cinéphiles 
premiers f1l1n~ Je ~aoJg•tArs ; rnortp., tAla11b11hAnS doivAnt !'10 souvenir 
R•née Ador~e qui ~ut conqu~rir Bol- d'elle. E ·fa>tl dA la b tlle. fr lie d'ar· 
lyood ; morte, .·ezino<a, do11I le 1•seu- l••le•, !Il.rra. From-1 g•gnait cent 
donyme é\1 anl(e ~ach•il un 11olm fran- francs-or pa• )"Ur, c•111 lra11t•s d'avaot­
çats; mor&e S1Jz1111a0 Gianda1to, qui fil guPrre en fJ11sant du CÎl•é•na. 
rHêr toute une gfl11ilration de mt· Elle joua do ne un .. foule de ftlms 
dinPltee sPnlim••ntales ; morl•s, taul puis devPnue une d1.11 ma111 .. jeune 
d'autres, blo11d01 ou hru1ws, rieu.es fille Alle ab1ado11ua le set pour faire 
ou m~•ancolrquAs, 1rag que• ou espiè· du lhéàtrA. 
glu. Toute• n'ont paa di•paru ee- Elle fut engap:6e par plu&iAurs ré-
pendant. gis•eur&. Puid Hetory B~rnstem l'en· 

Elles n'eJCistont pas seulem•nt dans gagea au Gymuase où elle crAa di· 
le souvenir atteudn da l•ure admira- v"rses piè~es et Bourdet, à la Mi 
teur. <I de leur. admiratric•s, elles chodière. 
vivent. Mais le c111êma devenaut par- Celle qui n'ose 
Jant, les journaux sont devouue 
muet sur elles. plu1 dire son nom 

, Vo1c1 l'hi~to re de quelques unes' Heaucoup d'autres fameu~es vedel-
<I ontr" t1lles • tes européeunes quittèrent l'Occ1deu1. 

Napierkowska Ren~e Adorée repose ea tt>rre étran-

Per•ocne Pnus doute, n'a pa• oubli~ 
Il Istanbul, : .1 première At/arttide 
cet elfort magnifique du cinéma 
muel encore à eos dflbuls. Napier­
kowska était An tinéa. Carrière élr an­
go que celle de celte ravissante jeu· 
11& femme aux largAe yeux noirs sous 
les bandeaux à la Cléo de Mérode. 

Elle ll3flll'I à Paris de parent~ !rao­
~ is. m ... • d'ur g111e poluna1se. 

A ùeux mot•, le bébé est emmené à 
::kntari d'Asie, où •on père dirigeait 
1·~, ol~ les Beaux-Arts. 

J a benutr• de ees for,me , l'harmonie 
expr C"$ v du ses mouvement91 le ca-
actkt• d es attitudes, Io dourlre de 

s èvr.,s. tout cela en tit très vite 
une vedette internationale de la danse, 
tout cela la désignPiL aux premi&rs ci­
u~asteJi. 

gère dans le cimetière de Hollywood. 
Pearl Whi.le, après s'être longtemps 
f•x4e à Paris où elle faisait courir le 
public, habile mainteuant l'Egypte. 

Francesca Berlini s'eel retirée en 
Italie dans sa spleudide villa. 

Jeanne Duclos qni fot la femme de 
Lucien Guitry est maintenant cabare. 
tière. 

"Pygmalion" à l'écran 
Dan~ •le• studios londoniens de Pi­

newood. Q,briel Pascal el Lesbie Ho· 
ward viennent de terminer Pygma­
lion. d'aprè• la célèbre pièce de Ber­
nard She w. Pygma//011 sera le premier 
film d'une s~rie d'adaptations de pièces 
de Sh .w; on tournera ensuite Cesar 
et Cléopdtre el le Disciple du diable. 

c J'ai tenté de f.tire aimer à l'écran mente 1!11 son art, dq ""gloire, de ~es Nou• sommes en 1503, la France el 
Verdi vivant, Verdi homme, Vordi non amours, de ses douleurs. l'EspagnA ont convenu de partager 
encore déifié par la gloirA posthume. J'1ii donc teatJ de faire vivre au Ci- les feriiles prnvinca" du midi de l'I­
Il y a deux gloires: celle des. vivants nAma ita!len

1
: phour 1 .. hir«. C03naitm talie, et leur~ respectives armles les 

et celle des morts. La première e•t au moml•, • omm.o Verdi • q111 n'est d . . d· t dt ' 
a~sign~e par les coalempora111s, à Ira- pab mo111s grand 111 moin' glc>r1eux unes escen .ta 1 ord et les au-

! 
vers des passions tumultueu~es et que le «Verdi ar tisle •.S'il y a ù~s ar· lrPs romoutanl du sud, •011t en train 
dans nu climat de balail!Hs perpétuel- tistPs - ~t rie I• è• grand• . art;.ites, Ide se reucoatrer dan< l'étroit senti0r 
les; la seconde est décrAIAA par la quoique peu nombrAn t - qm olfreat Ide Barl,1tta, dans le• Pouilles. Mais les 
postérité avec religion. dans la ma- un". di•"o11A11c~.u11s c~'ltra<lictiou,entre con•Jitions du pacte ne sont pas r . 
jestueuse distance où l'homPld se dé- leur œuvre el leur vie. la plupart des 1 , , • . , es 
tache de son œuvre. Do ce 4u1 corn- grands créateur• prJse 'lent !orsqu'on pec tees et ra gueno ecl•t~ alors entre 
pope un même tout- c'e•l·à·dire une évoque leur vie aVPC nmour: une har-'la Ftance ~t l'EspsgLe. Et ap'~S une 
vie d'artiste - on fait alors deux <·ho- monte totale entre l'homme ~t l'ar- rles prem1oros rencontr • ., quelques 
ees diff~rentes : des archivPR, que l'oo liste. Dans le CJS de Verdi, ou cher- chEvalrnrs français fnils pri3onniors 
né&lige, de documeuts humain' ; un cherait eu ~ain un seul épiso1le où par les Es~ agnols trouvèrenl le moyen 
temple où l'on expose le• chnf•-d'œu- l'homme puisse d1mmuer le créateur. •. . . ' . 
vre, au milieu de couronne• de lau- La vie d'un graud arlisto est le revers d 11111

ir1< r les Ilahens, mettant en 
riers. d~ lagigautesque lapis•erie sur laquelle doute leur valeur et les taxant de sol­

Mais il y a bien autre choRe, chez •On œune a été füsée. R11tournez-là dats vils et poltrons. 
Verdi, que la mauvaise humeur el la comme j'ai ess•yii de 1~ faire pour Ver­
lendance à la •olilude, dans •a villa di: pas uu rit qui ne réponde 'u des­
de Saritaga, que lui prêlenL la lé· sein prodigieux el parta11 du chef· 
geude ; il y n autre chose que l'iIUage d 'œuvre • 

GRETA GARBO 
Istanbul ... a 

Dans ses Souue11irs d'un cinéphile, vingt ans. Sa mère a passli des annêAs 
istanbulie1111otr•.· collaborateur Ek-Ran dans le sanatorium danois de Skods­
a souvent en l'occasion de parler du borg, p_rès de Co1_ienh~gue: Et son 
voyage que fit Greta Garbo à Istan- frère S1ven est obligé de vivre toute 
bul avec son metteur en scène Stiller. l'année au p:rand air, dan• les ;apinB. 

On Pait que c'est Stiller qui ln 11ç3 Greta n'avait jamais l'air joyeux.1 Greta Garbo et 8i la mort prémnturlia Cepeutlanl .... 
de l"illn•trA cin~a•te ne !ut ve1111• trnn· Il y avait moins d'amertume 
quer tou~ les beaux re\'Ars d'arnour 
de la grande actrir.o suMoiso Clllle-ci en Greta Garbo, pen<l.11.nt 
serait devenuo .lllme Stillor. oe premier voyage, 

Du rul.e Greta Garbo ne ae con•ola 0 i b 
jamais de cettr perte. Car SlillPr ~lait en r ent, en octo re 1924 

1 
po~r elle, non seulement le guide nr- El elle sembla il senlemAnl une jeu-
t1shque le plus précieux, mais aussi ne fille timide, douce et ~ffac!'»" oui 
l'être qn'elle aimait le plus au moi de. ne parlait que lorsqu'on lui adres•ait 

Stiller avait eng~gé, au début de la parole . .llfais tant de modestie ne 
leur carrière, de• pourp11rlers très im- l'empêchait paR d'être charmante.' 
portants pour un film à r~aliser eu E11 arrivant à Istanbul il y tout d'RR-
Turqme. •ez longues formalités de douane. Elle 

Il avait reucontré un Ru~•e blanc nous att(lndall un pPu à l'i'eart d!l un 
nommé Sém1troff qui lui avait cont~ de ses com~•agncns de voyagA. Elle 
Ba dramatique évasion de• prisons dH avait un t•illeur très simple mai•, jet~ 
la Tchéka . Le rnmanesque exception sur hi braH, un magnifique manteau de 
ael de la rtlvolution russe n'lilail pa• fourrure qu'elle avait ach~té avant de 
1>ncore us~ ju~qu'à la corcle et "''nt- quiller Herlin. 
blait neuf. Autour d'elle s'était formé un grou-

Stiller fil appel à Holden CwallierH pe de curieux. La beauté de Greta 
pour écrire un scénario inRpiré par Garbo attirail l'admiration et décou­
les aventures de Sém:troff. On 111 r~nla rageait l'i1i-ole11ce. 
un perRontrnga: celui d'une jeune Les prem ères journées d'Istanbul 
ari•locrate ru•••" qui "'~nfuyait d'O- fu.re11t un (·merv.eil1Pma111. Stiller re­
dessa el se réfug1a1I à I.taubul, où pe•·a1t be oxténeurs el c'étaient da 
elle était aimé• par un riche mu•ulman.: lo1tgue" )'l'Oml'n,1d•- nu tour dt1!! mos­
On ne savait pas Pncore ttè• bien, 4uét•s, dan• les c1met1èrAs el dans les 
comme::it t'hi 9 torre finirait. On 80 rt\-' chaurlts µel tes rues t:in1uos, plt1ines 
sMvait de cornpo~er le dénouttment •de soleil <l?ré, rle brnilij "t d'odeurs. 
sur place. : Greta oublia t sa par<'sse. 

La seule cho•e ûre c'ét t ; Ellt1 a1a1t pour gu1do un garço.r de 
Stiller tournerait Io film 'et qu qi G(';~ 15 "''" llun~mé M~hmerl. li ~lait a~1on· 
Garbo en Ferait la vedette. Qu lq t'un ~:~: / 0 u d t1lle. t:I \' eoa1t rh~quu JOUr, 
s'intéresM à ce projPI. Un CPrtaiu · , iH l~ n at111, anon<ire. BO~• sa f -
Scaratter de Trianon-Film (B .1· ) nêtr,? il l hôtel. Ce1 tains JOUI• ~11" 11e 

• 01 Ill sortn1t pa · et 11 · 1 t là t 1 l · Ca Scaratter 'lvail su gagner la con- ' t t1s ai ou e a 1uur-
fiance d'une banque qui ramas8ait née,. rdu•au~. tous ln• autre• cherrt•, 
des sommes destinéeR à la con truction ne voulaut t1,1va1ller que pour elle. 
des maisons ouvrières nouvelles. Le temns A I'tanbul paqsa ea tra-

""'llant. Il y eut nue r~c1•ption à la 
Les premiers capitaux réunis, !~galion de SuèdH, Stii:er avait achetn 

on partit pour Istanbul pour _Grata uue longue. robe chino1s1'. 

On emmeuail Einar Hanson, sédui­
sant jeune premier qui devait quel­
que• années pluR lard trouver une 
mort tragique ea Californie. 

En ce temps-là le voyage, par 
l'Orient Express, durait presqu'uae 
semaine. On rencontrait, p•ndanl de 
longues traversées d'Europe Centrale 
de pittoresques peraonnages qui Rem~ 
blail échappés des nouvellns de Paul 
Morand. 

A•sise dam un coin Greta regardait. 
Elle ~tait là, tap1P, immobile, silen· 

cieuse, attentive Greta ae fut peut­
être jamais aussi jolie qu'o11 cc tomps­
là. Certes, elle n'avait pas encore ce 
masque etylisiî qui fait d'elle Io visage 
mêœe de noire siècle. 

Elle était une trùs jt·u11e femme 
heureuse, d'nn bonheur •ans exubé­
rance el san• cris. presque sans •ou­
rirP. Un bo11heur à sn me ure. Sa 
grande fragililli physique l'mni•êchail 
de jouir intensément des chos~s : de 
son succèij, de ce \Oyage, de Ra chan­
ce mespér~e. Elle ~e111blail vivre au 

en soie br1t1uA brot.l~e. Elle obtiut un 
succès fou et parut s'amuqer. 

Stiller était content. Mais bientit, 
héla•, il de1·int nerveux. Il avait épui­
sé les réserves de pellicule.• Il fallut 
•uspPndre les prises de vues. 

Puis la maison de production qui 
commanditait le film ayant fait faillite, 
il fallut abondouner le travail à demi­
achevé, faire eu hâte les bagages et 
quitter dare dare l•lanbul, pour Ber 
lin ... 

Lily Pons, ChEvaliBr dB la 
L8gion d'honneur -·-

Paris, 24.- L'actrice de cinéma bien 
conune. Lily PonP, appelile la • pri­
ma donna dn poche ., a ~lé cr6ée che­
valier de la L6gion d'honneur, pour 
services rendus à l'art frauçai~. 

.r-·---------" •• 
TnRIF 

Ce dH1 eut pour résultai de faire 
triompher pleinement la valeur des 
arme• itohennPs. 

Tel est le (ail hiAtoriqne dont les 
effetR eurnnt un grand ret•ntissemeal 
et marquèrent un des premi•rs mo· 
menls du réveil national italien. 

Une gra.oieuse toilette ---
Dorothy Lamour 

LB nouvEaU cabinBt égyptiEn 
Alexandrie, 25. - ~lohamct l\lah­

mont pacha a pré8enlé au roi la Mmi~­
sion du go11vernGment. Le eouverain 
1111 chargé rle la mission de nonslituer 
on c~b1uel d'union u111iooale. 

Dè• avent la izuerre. elle tourna 
'Atlantide et les F1eres Zemgano, puis 
'"' pl inP gloire elle dt•µarut, mais 
<'lie vu. Et si Napterkow•ka est bien 
vivante. Antintla est morte . 

1!!!"!!!!'!11'!!!!!!!!!!'!!!!'!11'!!!'!!!!'!!!!!'!11'!!!!!!!!'!!!!!"'!!"!'!!!!!!'!' 1 ra 1 e Il t i. Qu e 1 q · ie m ~ 1 arJ 1 e ri e J a 1 yu ph e, 
LZ ---- sans doute, qui lui donnait ce teiut Turquie; Etranger: 

Un démEnti 

Boblnn• 
Cuneo•~ carr1~re quo la Bionne ! 

Elle fut la vamp eu robe eutravée, la 

Sahlbi: O. PRIMI délicat, celle lassilurle constante, celle 
Umumi Netrlyat Müdürü : grâce ployée. Sa sanl<l ile Greta a· 

toujours été 1 récaire, aussi t]UB celle; 
Dr. AbdDI Vehab BERKEM de 1oute sa famille. 1 

Bereket 7ade N, :Ji :l:l '..\ Hartl ve Sk Son père rst mort dans la force do 1 

Telefou 
40

23:> 
1 
!'Age. Sa sœur Alva a ~t6 ••mportée à 

Llo Pari•, 26. - Dans les milieux auto­
risés on dément leR informations sui-
1 al!I IPsquelles les Français, dans le 

«. - cas d'une Rction japonaise à Hainan, 

::.l.-

6.50 d~barqueraient dans l'ile des effectifs 
------------~'égaux à ceux des Nippons. 

Et c'est Ellore Fieramosca, le no­
ble h~bilaul de Capoue et personnage 
historique par excellence, qui en est 
le protagoniste. En lui se reflètent 
les vertus innées de la race et l'esprit 
indomptable qui, à travers plusieurs 
faits héroïques, (que touche parfois 
même Eros de ses flèches amoureuses) 
se manifestent par une virile et saine 
conscience d'ilalianilé. 

Alessar:dro Blasetti, qui a conçu le 
sujet du grand film qu'est Elloro Fie­
rnmosca s'est asuré la collaboration 
da spécialistes de pre:nier ordre ap­
partenant au théâtre, à la littérature 
el à l'art. Ceux-ci ont étudié le sujet 
sous tonies ees facee. Les recherches 
fureut laborieuses el minutieuses. 

Il en est aé, de ce fait, un film ap­
pelé à faire sensation partout. 

Nous nous réservons d'y revenir 
bientôt pour parler de la musique 
qui accompagne l'action ainsi que des 
artistes qui interprètent celle-ci. 

LA BOURSE 
Ankara 24 Juin 1938 --(Cours Informatifs) 

Act. Tabnci; Tl1rcs (en liquidation) 

Ltq. 

l. 15 
97.-
23.60 

Bnnque c.l'Affairee au porteur 

Act. Chemin de Fer d' Anat1;Ue 60 % 
Act. Br1:&. Réunies Bomonti-Necta 
Act.. Banque ottomane •• • ... 

Act. Bonque Centrale _ __ .. . .. 
Act. Citnents Arslan-

7.75 
lltL-
95.-
11.>0 

9'1sll 
95.­
,0.50 
96-

95-­
t9.876 

Obl.Che1nin de Ji',,r Siva'i·l·~r1.urum I 

Obi.Chemin de Fer Sivaa-Erzururn Il 
Obi. Empr. Intérieur 5 % 1933 (Er 

gani) ...... ___ ... .. ·-- ... __ .. . 
Emprunt Intérieur 
Obi. Dette Turque 7 lft % t933 tè 

tranche __ ..••..... __ 
Obligations ,\natolie au oomptant 41.50 

,O.-Anatolie let II ___ -·· ·- __ ..... . 

CHEQUES 

Change Fermeture 
I .. on,lres 1 Sterling 6.26 
New-York 100 Dollar 126.195 
Pari~ 100 Franc• J.>t76 
Milan 100 Lires 6.6425 
Genève 100 F .Suisae1 28.975 
Amsterdn1n 100 Florins 89.91 
011rli11 100 Reichsmark. 60.8025 
Bruxelles 100 Delg1u 1 

21.425 
Athènes 100 Drachmes 1.145 
Soli a 100 Levae 1.545 
Praguo 100 Cour.Tchao, 4.39 
Madriù 100 Pesetas i 6.955 
Varaovit~ 100 Zlotis 23. 74 
lludap "' LOO Pengü& 25.[)4 
Bucaretit 100 Leys 0.9425 
'Belgrade IOO Dinars 2.875 
Yokobau111 100 Yens 
Stockhohn 100 Cour. S. 36.545 

Moscou 100 Roubles 32. 7725 
23.8375 

Le •ervtoe ezoeptionnel de a 
voitures est supprimé 

. Dans la zoae rouge, ou ne voit plus 
c1rculef un seul taxi. On avait con­
servé théoriquement et sur le papier, 
comme vestiges de ce service, ua aer­
v.1ce exceptionnel de voitures qui fonc­
l1ounail pour des c8.8 spéciaux et 
moyenn~ut des justifications et des 
exigences des plus ennuyeuses. Ce 
service lui-même disparait à 100 tour. 

Noua pouvons lire, en effet, dans la 
preRse de Barcelooe : 

" Etont donn~ le grand nombre de deman­
des reçue• pour fournir du voltureo d01ü­
née1 aux 1errice1 exoepdon 111ls, le Con1eil 
Directeur d11 Service• Pablic1 ea Yoit dan• 
l'obliKation de prévenir le publie en 116n6ral 
qu'il a oru opportun de 1u1pendre pour le 
moment ce s1rvice spécial i on est train <J• 
!aire les démarche• néco8Balres à 1a raml..e 
en fonctionnement, car on considtn ladr.­
penaable que ee eervioe toit repri1. • 

En atteadaal, les citoyens de la 
wne rouge sont obligé1 d'aller à pied. 

Nous prions nos corr&1pondants 

éventuels de n'écrire que sur on 

seul côté de la feuille. 

, 

I 

' \ 


